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Introduc�on
Le programme d'études de Sciencesdela Terre 30présente le contenu d'appren�ssage s'adressant aux élèves de 12e
année.

Ce document présente les grandes orienta�ons de l'appren�ssage pour les élèves de la Saskatchewan, les
compétences transdisciplinaires des programmes d'études de la Saskatchewan et les buts des sciences.

L'enseignement des sciences au secondaire

Au secondaire et à par�r de la 11e année, le programme de sciences de la Saskatchewan est organisé en différentes
voies. Le schéma ci-dessous illustre les différentes voies et cours, ainsi que les liens entre eux.

Selon les exigences en sciences pour le diplôme de fin d'études secondaires, les élèves doivent avoir un cours de
sciences 10 (ou 11) et un cours de sciences 20 (ou 21).

Les différentes voies en sciences perme�ent le développement de la li�éra�e scien�fique chez tous les élèves, qui
est cons�tuée d'un ensemble évolu�f d'a�tudes, d'habiletés et de connaissances en sciences; la culture scien�fique
permet à l'élève de développer ses ap�tudes liées à la recherche scien�fique, de résoudre des problèmes, de prendre
des décisions, d'avoir le gout d'apprendre tout au long de sa vie et de maintenir un sens d'émerveillement du monde
qui l'entoure.(CMEC, Cadre commun des résultats d'appren�ssage en sciences de la Nature M à 12 : Protocole
pancanadien pour la collabora�on en ma�ère de programmes scolaires, 1997, p.4.)

Lors de leur choix de cours, les élèves devraient tenir compte de leurs champs d'intérêt tant présents que futurs. Les
élèves, les parents et les enseignants sont encouragés à rechercher les préalables d'admission dans divers
programmes d'études postsecondaires, car ceux-ci varient d'une ins�tu�on à l'autre et d'une année à l'autre.
Chacun des cours des différentes voies doit être enseigné et maitrisé avec la même rigueur. Aucune voie ni cours ne
sont considérés comme des « sciences faciles », mais plutôt, toutes les voies et les cours offrent des « sciences
différentes » à des fins différentes.
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On ne nait pas francophone, on le
devient selon le degré et la qualité
de socialisa�on dans ce�e langue.

(Landry, Allard et Deveau, 2004)

La langue est l'ADN de votre 
culture.

(Gilles Vigneault, 2010)

Cadre de référence de l'éduca�on fransaskoise
L'éduca�on fransaskoise englobe le progr amme d'enseignement -
appren�ssage en français langue première qui s'adresse aux enfants de
parents ayant droit en vertu de l'Ar�cle 23 de la Charte canadienne des
droits et libertés. L'éduca�on fransaskoise sou�ent l'actualisa�on
maximale du poten�el d'appren�ssage de l'élève et, de manière
inten�onnelle, la construc�on langagière, iden�taire et culturelle dans
un contexte de dualité linguis�que. L'élève peut ainsi manifester sa
citoyenneté francophone, bilingue.

En Saskatchewan, les programmes d'études pour l'éduca�on fransaskoise:

valorisent le français dans son statut de langue première;
sou�ennent le cheminement langagier, iden�taire et culturel de l'élève;
favorisent la construc�on, par l'élève, des savoirs, savoir -faire, savoir- être, savoir -vivre ensemble et savoir -
devenir comme citoyen et citoyenne francophone;
sou�ennent le développement du sens d'appartenance de l'élève à la communauté fransaskoise;
favorisent la contribu�on de l'élève à la vitalité de la communauté fransaskoise;
sou�ennent la citoyenneté francophone, bilingue, de l'élève.

La construc�on langagière, iden�taire et culturelle (CLIC)

La construc�on langagière, iden�taire et culturelle  (CLIC) est un processus  con�nu et dynamique au cours duquel
l'élève développ e sa compétence en  français, son unicité et sa culture francophone. Ceci se fait en interac�on  avec
d'autres personnes, ses groupes d'appartenance et son environnement.  L'élève détermine la place de la langue
française et de la culture francophone  dans sa  vie actuelle et dans celle de demain. L'élève nourrit son sens 
d'appartenance à la communauté fransaskoise. L'élève devient ainsi un  citoyen ou une citoyenne francophone,
bilingue, dans un contexte canadien  de dualité linguis�que.

La construc�on langag ière permet à l'élève :

de développer des façons de penser, de comprendre et de
s'exprimer en  français;
d'avoir des pra�ques langagières en français, au quo�dien;
de se sen�r compétent ou compétente en français dans des
contextes  structurés et non struc turés;
d'interagir de manière spontanée en français dans sa vie
personnelle,  scolaire et sociale;
d'u�liser la langue française dans les espaces publics;
d'u�liser les médias et les technologies de l'informa�on et des  communica�ons en français
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Être francophone ne se  conjugue 
pas à  l'impéra�f.

(Marianne Cormier, 2005)

Ça prend tout un village pour 
éduquer un enfant. 

(proverbe africain)

La construc�on iden�taire permet à l'élève :

de comprendre sa réalité francophone dans un contexte où se
côtoient  au  moins deux langues qui n'occupent pas les mêmes
espaces dans la  société;
d'exercer un pouvoir sur sa vie en français;
d'expérimenter des façons d'agir en français dans des contextes
non  structurés;
de s'engager dans une perspec�ve d'ouverture à l'autre;
d'avoir de l'influence sur une personne ou un groupe;
d'adopter des habitudes de vie quo�dienne en français;
de prendre sa place dans la communauté fransaskoise;
de se reconnaitre comme francophone, bilingue, aujourd'hui et à  l'avenir.

La construc�on c ulturelle permet à l'élève :

de s'approprier des façons de faire et de dire et de vivre ensemble  propres aux cultures francophones  :
familiale, scolaire, locale,  provinciale, na�onale, interna�onale et virtuelle;
d'explorer, de créer et d'innover dans de s contextes structurés et non  structurés;
de créer des liens avec la communauté fransaskoise afin de nourrir son  sens d'appartenance;
de valoriser des référents culturels fransaskois et francophones;
de créer des situa�ons  de vie en français avec les autr es.

La construc�on langagière, iden�taire et culturelle sou�ent le 
développement de la citoyenneté francophone, bilingue de l'élève. Cela
lui  permet :

d'établir son réseau en français dans la  communauté  fransaskoise 
et  francophone;
de me�re en valeur  ses compétences dans les deux langues
officielles du  Canada;
de s'informer, de réfléchir et d'évaluer de manière cri�que ce qui se passe  dans son milieu;
de réfléchir de manière cri�que sur ses percep�ons à l'égard de sa  langue, de son iden�té et de sa culture
francophones; 
de connaitre ses droits et ses responsabilités en tant que francophone;
de comprendre le fonc�onnement des ins�tu�ons publiques et des  organismes et services communautaires
francophones;
de vivre des expériences signifiantes pou r elle ou lui dans la communauté  fransaskoise;
de contribuer au bienêtre collec�f de la communauté fransaskoise
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En immersion, il faut  enseigner le
français comme  une langue
seconde dans  toutes les ma�ères.

(Ne�en, 1994, p. 23)

Une classe d'immersion doit  être
le cadre d'une interac�on 
constante.

Il faut u� liser la langue  comme 
ou�l d'appren�ssage  pour
comprendre et pour  s'exprimer.

La langue cible est avant tout  un
moyen de communica�on  qui
permet de véhiculer  sa  pensée,
des idées et des  sen�ments.

Principes de l'enseignement et de l'appren�ssage du français
en immersion
Les principes de base suivants pour le programme d'immersion pr
oviennent  de la recherche effectuée en didac�que des langues
secondes. Ce�e  recherche porte sur l'acquisi�on d'une deuxième
langue, les pra�ques  pédagogiques efficaces, les expériences
d'appren�ssage signifiantes et la  façon dont le cerveau fonc�onne . Ces
principes doivent être pris en compte  constamment dans un
programme d'immersion française.

Les occasions d'apprendre le français ne doivent en aucun cas être
réservées  à la classe de langue, mais doivent se trouver au contraire intégrées à tous les  autres domaines d'étude
obligatoires.

Le langage est un ou�l qui sa�sfait le besoin humain de communiquer, de  s'exprimer, de véhiculer sa pensée. C'est,
en outre, un instrument qui permet  l'accès à de nouvelles connaissances. 

Les élèves apprennent mieux la langue cible :

quand celle-ci est considérée comme un ou�l de communica�on

Dans la vie quo�dienne, toute communica�on a un sens et un but  :
(se)  diver�r, (se) documenter, partager une opinion, chercher à
résoudre des  problèmes ou des conflits . Il doit en être ainsi de la
communica�on effectuée  dans le cadre des ac�vités d'appren�ssage et
d'enseignement qui se  déroulent en classe.

quand ils ont de nombreuses occasions de l'u�liser, en par�culier en 
situa�on d'interac�on

Il faut que le s élèves aient de nombreuses occasions de s'exprimer à
l'oral  comme à l'écrit tout au long de la journée, dans divers contextes. 

quand ils ont de nombreuses occasions de réfléchir à leur
appren�ssage

Les ac�vités d'appren�ssage doivent viser à faire prendre conscience à 
l'apprenant des stratégies dont il dispose pour la compréhension et la 
produc�on en langue seconde : il s'agit de faire acquérir des « savoir-
faire »  pour habiliter l'apprenant à s'approprier des « savoirs ».

quand ils ont de nombre uses occasions d'u�liser la langue française  comme ou�l de structura�on cogni�ve

Les ac�vités d'appren�ssage doivent perme�re aux élèves de développer  une compétence langagière qui leur
permet de s'exprimer en français en  même temps qu'ils observen t, explorent, résolvent des problèmes, 
réfléchissent et intègrent à leurs connaissances de nouvelles informa�ons sur  les langues et sur le monde qui les
entoure.
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Les élèves doivent pouvoir  exercer
les fonc�ons  cogni�ves  dans leur
langue  seconde.

En immersion, l'école est,  dans la
majorité des cas, le  seul lieu où les
élèves ont  l'occasion d'être
exposés à la  langue française.

quand les situa�ons leur perme�ent de faire appel à leurs
connaissances antérieures

Quand les élèves ont l'occasion d'ac�ver leurs connaissances
antérieures et  de relier leur vécu à la situa� on d'appren�ssage, ils font
des liens et ajoutent  à leur répertoire de stratégies pour soutenir la
compréhension et pour  faciliter l'accès à de nouvelles no�ons. 

quand les situa�ons d'appren�ssage sont signifiantes et interac�ves

Quand les élèves s'engagent dans des expériences significa�ves, dans  lesquelles il y a une inten�on de
communica�on précise et un contexte de  communica�on authen�que, ils s'intéressent à leur appren�ssage et ont 
tendance à faire le transfert de leurs acquis linguis�q ues à d'autres contextes. 

quand il y a de nombreux et fréquents contacts avec le monde 
francophone et sa diversité linguis�que et culturelle

Les contacts avec le monde francophone perme�ent aux élèves
d'u�liser et  d'enrichir leur langue seconde dans les situa�ons vivantes,
per�nentes et  variées.

quand ils sont exposés à d'excellents modèles de langue

Il est primordial que l'école perme�e aux élèves d'entendre parler la langue  française et de la lire le plus souvent
possible, et que ce�e langue leur offre  un très bon modèle.

Protocole de collabora�on concernant l'éduca�on de base dans l'Ouest  canadien (de la maternelle à la douzième
année),  Cadre commun des résultats  d'appren�ssage en français langue seconde -  immersion (M -12),  1996 , p. x.
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L'élève est au coeur de ses  app
ren�ssages et en  interac�on avec
le monde qui  l'entoure.

L'élève nourrit ainsi son ouverture
à l'appren�ssage con�nu tout au
long de sa vie.

L'élève apprend à se connaitre  en
étant en rela�on avec les  autres
et avec différentes  communautés.
Sa  contribu�on personnelle ainsi 
que celle des autres sont 
reconnues.

Grandes orienta�ons de l'appren�ssage
Le ministère de l'Éduca�on de la Saskatchewan s'est donné trois
grandes  orienta�ons pour l'appren�ssage :  l'appren�ssage tout au
long de sa vie, le  sens de soi, de ses racines et de sa communauté et
une citoyenn eté engagée . Les grandes orienta�ons de l'appren�ssage
représentent les  caractéris�ques et les savoir -être que l'on souhaite
retrouver chez le finissant  et la finissante de 12 e  année de la province.
Les descrip�ons suivantes  montrent l'éventail de connaissances
(déclara�ves, procédurales,  condi�onnelles ou métacogni�ves) que l'élève acquerra tout au long de son 
cheminement scolaire.

L'appren�ssage tout au long de sa vie

L'élève, engagé dans un processus d'appren�ssage tout au long de sa
vie,  con�nue à explorer, à réfléchir et à se construire de nouveaux
savoirs. Il démontre l'ouverture nécessaire pour découvrir et
comprendre le monde  qui l'entoure. Il est en mesure de s'engager dans
des appren�ssages, dans sa  vie scolaire, sociale, communautaire et culturelle. Il vit des expériences  variées qui
enrichissent son apprécia�on de diverses visions du monde. Il fait preuve d'ouverture d'esprit et de volonté pour
apprendre tout au long  de la vie.

Le sens de soi, de ses racines et de sa
communauté
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L'élève respecte  l'interdépendance
des  environnements physiques et 
sociaux.

L'élève perçoit posi�vem ent son iden�té personnelle. Il comprend la manière  dont celle-ci se construit et ce, en
interac�on avec les autres et avec  l'environnement naturel et construit. Il est en mesure de cul�ver des rela�ons 
posi�ves. Il sait reconnaitre les valeurs de div erses croyances, langues et  habitudes de vie de toutes les cultures
des citoyens et citoyennes de la  province, entre autres celles des Premières Na�ons de la Saskatchewan  (les 
Dakotas, les Lakotas, les Nakotas, les Anishinabés, les Nêhiyawaks  et  les  Dénés)  et  des Mé�s. L'élève acquiert
ainsi une connaissance approfondie de  lui -même, des autres et de l'influence de ses racines. Il renforce ainsi son
sens  de soi, de ses racines, de sa communauté et cela sou�ent son iden�té  personnelle dans toutes ses dime
nsions.

Une citoyenneté engagée

L'élève qui développe une citoyenneté engagée établit des liens avec
sacommunauté et s'informe de ce qui se passe dans son
environnement naturelet construit. Il reconnait ses droits et ses
responsabilités. Il accorde aussi uneimportance à l'ac�on individuelle et
collec�ve en lien avec la vie et les enjeuxde sa communauté. L'élève prend des décisions réfléchies à l'égard de sa
vie,de sa carrière et de son rôle de consommateur en tenant compte del'interdépendance des environnements
physiques, économiques et sociaux. Ilreconnait et respecte les droits de tous et chacun, entre autres ceux
énoncésdans la Charte canadienne des droits et libertés et dans lestraités.Cela luipermet de vivre en harmonie avec
les autres dans des milieux mul�culturelsen prônant des valeurs telles que l'honnêteté, l'intégrité et d'autres
qualitéspropres aux citoyennes et citoyens engagés.
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L'élève qui co nstruit ses  savoirs
est engagé  cogni�vement et 
affec�vement dans son 
appren�ssage.

L'élève qui développe son  iden�té
sait qui il est et se  reconnait par
sa façon de  réfléchir, d'agir et de
vouloir.

(ACELF)

Les compétences transdisciplinaires
Le ministère de l'Éduca�on de la Saskatchewan a établi quatre compétences  transdisciplinaires: la construc�on des
savoirs, la construc�on iden�taire et l'interdépendance, l'acquisi�on des li�éra�es et l'acquisi�on du sens de la
responsabilité sociale. Ces compétences ont pour but d'appuyer l'appren�ssage de l'élève. 

La construc�on des savoirs

L'élève qui construit ses savoirs se ques�onne, explore, fait des
hypothèseset modifie ses représenta�ons. Il fait des liens entre ses
connaissancesantérieures et les nouvelles informa�ons afin de
transformer ce qu'il sait etde créer de nouveaux savoirs. Il se construit
ainsi une compréhension dumonde qui l'entoure. 

La construc�on iden�taire et
l'interdépendance

L'élève construit son iden�té en interac�on avec les autres, le monde
qui  l'entoure et ses diverses expériences de vie. Il peut soutenir 
l'interdépendance qui existe dans son environnement naturel et
construit par  le développement d'une conscience de soi et de l'autre,
d'habiletés à vivre en  harmonie avec les autres et de la capacité de
prend re des décisions  responsables. Il peut ainsi favoriser la réflexion
et la croissance personnelles,  la prise en compte des autres et la capacité de contribuer au développement  durable
de la collec�vité.
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L'élève apporte son aide ou  son
sou�en de manière à  respecter la
dignité e t les  capacités des
personnes  concernées.

La mesure indique ce que  l'élève
sait, ce qu'il comprend  et ce qu'il
peut faire.

Les li�éra�es renvoient à  l'ens
emble des habiletés que  possède
l'élève à écrire, à lire,  à calculer, à
traiter  l'informa�on, à observer
et  interpréter le monde et à 
interagir dans une variété de 
situa�ons.

L'évalua�on indique le niveau de 
réalis a�on des résultats 
d'appren�ssage .

L'acquisi�on des li�éra�es

L'élève qui acquiert diverses li�éra�es a de nombreux moyens
d'interpréter  le monde, d'en exprimer sa compréhension et de
communiquer avec les  autres. Il possède des habiletés, de s stratégies,
des conven�ons et des  modalités propres à toutes sortes de disciplines
qui lui perme�ent une  par�cipa�on ac�ve à une variété de situa�ons
de vie. Il u�lise ainsi ses  compétences pour contribuer à la vitalité d'un
monde en constante  évo lu�on.

L'acquisi�on du sens de la responsabilité
sociale

L'élève qui acquiert le sens de la responsabilité sociale peut contribuer
de  façon posi�ve à son environnement physique, social et culturel. Il a 
conscience des dons et des défis propres à chaq ue personne et à
chaque  communauté. Il peut aussi collaborer avec les autres à la
créa�on d'un espace  éthique qui favorise le dialogue à l'égard de préoccupa�ons mutuelles et à la  réalisa�on de
buts communs.

Mesure et évalua�on

La mesure est un proc essus de collecte de données qui fournit des 
informa�ons sur l'appren�ssage de l'élève. Ce processus comprend 
entre autres la réflexion, la rétroac�on et les occasions d'améliora�on 
avant le jugement. C'est ce jugement qui représente l'évalua�on des 
appren�ssages de l'élève.

Il existe trois buts de la mesure et de l'évalua�on: l'évalua�on  pour 
l'appren�ssage qui vise à accroitre les acquis, l'évalua�on en tant 
qu'appren�ssage qui permet de favoriser la par�cipa�on ac�ve de
l'élève à son appr en�ssage et enfin, l'évalua�on de l'appren�ssage qui
cherche à porter un jugement sur l'a�einte des résultats
d'appren�ssage.
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Mesure Évalua�on

Évalua�on forma�ve - con�nue dans la salle de classe Évalua�on somma�ve - ayant
lieu à la fin de l'année ou à des

étapes cruciales

Évalua�on pour
l'appren�ssage

Évalua�on en tant
qu'appren�ssage

Évalua�on de l'appren�ssage

rétroac�on par l'enseignant,
réflexion de l'élève et
rétroac�on des pairs
apprécia�on fondée sur les
résultats d'appren�ssage du
programme d'études, traduisant
la réalisa�on d'une tâche
d'appren�ssage précise
révision du plan d'enseignement
en tenant compte des données
recueillies

autoévalua�on
informa�ons données à l'élève
sur son rendement l'incitant à
réfléchir aux moyens à prendre
pour améliorer son
appren�ssage
critères établis par l'élève à
par�r de ses appren�ssages et
de ses objec�fs d'appren�ssage
personnels
adapta�ons faites par l'élève à
son processus d'appren�ssage
en fonc�on des informa�ons
reçues

évalua�on par l'enseignant
fondée sur des critères établis
provenant des résultats
d'appren�ssage
jugement du rendement de
l'élève par rapport aux résultats
d'appren�ssage
transmission du rendement de
l'élève aux parents ou aux
tuteurs, au personnel de l'école
et des divisions scolaires

* Ce�e évalua�on peut être
norma�ve, c'est-à-dire basée sur la
comparaison du rendement de
l'élève à celui des autres.
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Appren�ssage par enquête
L'appren�ssage par enquête est une approche philosophique de  l'enseignement -appren�ssage de la construc�on
des savoirs favorisant u ne  compréhension approfondie du monde. Ce�e approche est ancrée dans la  recherche et
dans les modèles construc�vistes. Elle permet à l'enseignante  d'aborder des concepts et du contenu à par�r du
vécu, des intérêts et de la  curiosité des élèves pour donn er du sens au monde qui les entoure. Elle  facilite
l'engagement ac�f dans un cheminement personnel, collabora�f et  collec�f  tout en développant le sens de la r
esponsabilité et l'autonomie. Elle  offre à l'élève des occasions :

de développer des compétenc es tout au long de sa vie; 
d'aborder des problèmes complexes sans solu�on prédéterminée;
de reme�re en ques�on des connaissances;
d'expérimenter différentes manières de chercher une solu�on;
d'approfondir son  ques�onnement sur le monde qui l'entoure.

Dans l'appren�ssage par enquête, l'élève vit un va -et -vient entre ses  découvertes, ses percep�ons et la
construc�on d'un nouveau savoir. L'élève a  ainsi le temps de réfléchir sur ce qui a été fait et sur la façon dont il l'a
fait,  ainsi que sur la faç on dont cela lui serait u�le dans d'autres situa�ons  d'appren�ssage et dans la vie courante.
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Construc�on des savoir s par l'enquête

La construc�on des savoirs par enquête est un processus d'explora�on et  d'inves�ga�on qui structure l'organis
a�on de l'enseignement -appren�ssage.  Il permet à l'élève de par�ciper ac�vement à l'élabora�on et l'exploita�on 
des ques�ons cap�vantes. Ainsi, l'élève garde sous différentes formes des  traces de sa réflexion, de son
ques�onnement, de ses réponses  et des  différentes perspec�ves. Cela peut devenir une source d'évalua�on des 
appren�ssages et du processus lui -même. Ce�e documenta�on favorise un  regard en profondeur de ce que l'élève
sait, comprend et peut faire.

Ce processus comprend différentes  phases non linéaires telles que  planifier,  recueillir, traiter, créer, partager  et 
évaluer , avec des points de départ et  d'arrivée variables. La réflexion métacogni�ve sou�ent ce processus. Des 
ques�ons cap�vantes sur des sujets, problèmes ou défis se  rapportant aux  concepts et au contenu à l'étude
déclenchent le processus d'enquête.

Une ques�on cap�vante :

s'inspire du vécu, des intérêts et de la curiosité de l'élève;
provoque l'inves�ga�on per�nente des idées importantes et de la  théma�que  principale;
suscite une discussion animée et réfléchie, un engagement soutenu, une  compréhension nouvelle et
l'émergence d'autres ques�ons;
oblige à l'examen de différentes perspec�ves, à un regard cri�que sur les  faits, à un appui des idées et à  une 
jus�fica�on des réponses;
incite à un retour constant et indispensable sur les idées maitresses, les  hypothèses et les appren�ssages
antérieurs;  
favorise l'établissement de liens entre les nouveaux savoirs, l'expérience  personnelle, l'accès à l'inform a�on par
la mémoire et le transfert à d'autres contextes et ma�ères.

Lors de ce�e démarche d'enquête, l'élève par�cipe ac�vement à  l'élabora�on des ques�ons cap�vantes. Il garde
sous différentes  formes des traces de sa réflexion, de son ques�onne ment, de ses  réponses et des différentes
perspec�ves. Cela peut devenir une source  d'évalua�on des appren�ssages et du processus lui -même. Ce�e 
documenta�on favorise un regard en profondeur de ce que l'élève sait,  comprend et peut faire.

En sciences , les enseignants et les élèves peuvent se servir des quatre  contextes d'appren�ssage (l'enquête
scien�fique, la résolu�on de problèmes  technologiques, la prise de décision STSE  et les perspec�ves culturelles - 
voir  plus loin «  contextes d'appren�ssage »  pour plus de détails) comme amorce  pour commencer la démarche
d'enquête. Ce�e démarche peut devenir une  occasion d'appren�ssage interdisciplinaire reflétant la nature
holis�que de  notre vie et de l'environnement mondial interdépendant.
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Défis -sciences

Les défis-sciences, qui peuvent comprendre les expo -sciences, les ligues de sciences, les olympiades de  sciences ou
les recherches de talents devraient être considérés comme des méthodes d'enseignement  appropriées pour les
élèves, pour une unité, pl usieurs unités ou en conjonc�on avec d'autres ma�ères. Les  enseignants peuvent
incorporer des ac�vités de défis-sciences dans le cadre du programme de sciences  ou les traiter comme ac�vités
parascolaires, comme les sports ou les clubs scolaires. Si les  défis -sciences  se font dans le cadre des ac�vités en
classe, les enseignants devraient prendre ces direc�ves en  considéra�on. Elles ont été adaptées du document
in�tulé  Posi�on Statement on Science Compe��ons ,  de  la Na�onal Science Teachers   Assoc ia�on (1999)  :

La par�cipa�on des élèves et du personnel doit être volontaire et ouverte à tous les élèves.
L'accent doit être mis sur l'expérience d'appren�ssage plutôt que sur la compé��on.
Les concours scien�fiques doivent compléter et me�re en valeur d'autres enseignements, et soutenir la 
réalisa�on d'autres résultats d'appren�ssage du programme.
Les projets et présenta�ons doivent être le résultat du travail des élèves, tout en reconnaissant le mérite  des
autres personnes pour leurs contribu �ons.
Les concours scien�fiques doivent favoriser le partenariat entre les élèves, l'école et la communauté 
scien�fique.

Les ac�vités de défis- sciences peuvent se tenir uniquement au niveau de l'école ou pour préparer les élèves à  l'une
des exposi�ons  régionales ou, éventuellement, comme une étape en vue de l'Expo -sciences  pancanadienne.
Même si les élèves peuvent être mo�vés par les prix, les récompenses et la possibilité de  bourses, les enseignants
doivent souligner que dans la réalisa�on d'un proj et d'expo -sciences, l'important est de  faire de nouvelles
expériences et d'acquérir de nouvelles habiletés qui vont au -delà des sciences, de la  technologie ou du génie. Les
élèves apprennent à présenter leurs idées à un public authen�que, qui peut être  co ns�tué de parents,
d'enseignants et de scien�fiques de haut niveau dans un domaine donné.

En règle générale, les projets d'expos-sciences prennent la forme suivante  :

Une expérience, qui est une expérience scien�fique originale à par�r d'hypothèses pré cises et originales.  Les
élèves doivent contrôler toutes les variables importantes et faire la démonstra�on de techniques  appropriées
de collecte et d'analyse des données.
Une étude, qui consiste à recueillir des données pour révéler une régularité ou une  corréla�on. Les  études
peuvent porter sur des rela�ons de cause à effet et des inves�ga�ons théoriques sur des données
Une enquête  portant sur des sujets humains ; une innova�on, qui traite de la créa�on et du  développement
d'un nouveau disposi�f, d'un nouveau modèle ou d'une nouvelle technique dans le  domaine technologique. Ces
innova�ons peuvent avoir des applica�ons commerciales ou profiter aux  humains.

La Fonda�on Sciences Jeunesse Canada (h�p://www.youthscience.ca/fr) donne d'autres informa �ons sur les  expos
-sciences au Canada.
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Les finalités et les buts du programme
Le programme d'études de sciences de la Saskatchewan a pour but de soutenir le développement de la culture
scien�fique chez tous les élèves, compte tenu du fait qu'aujourd'hu i, ce�e culture englobe les patrimoines  euro -
canadien et autochtone. Le programme vise le développement de la  li�éra�e scien�fique chez tous les élèves :

«Cons�tuée d'un ensemble évolu�f d'a�tudes, d'habiletés et de connaissances en sciences, [la culture scien�fique]
permet à l'élève de développer ses ap�tudes liées à la recherche scien�fique, de résoudre des  problèmes, de
prendre des décisions, d'avoir le gout d'apprendre tout au long de sa vie et de maintenir un sens d'émerveillement
du monde qui l'entoure.»  (CMEC , Cadre commun de s résultats d'appren�ssage en sciences de la nature M  à 12 :
Protocole pancanadien pour la collabora�on en ma�ère de programmes scolaires,  1997, p. 4) .

Le ministère de l'Éduca�on a établi quatre buts fondamentau x à l'égard de l'enseignement des sciences en
Saskatchewan. Il s'agit d'énoncés généraux indiquant ce que l'élève devrait savoir et être apte à faire  au  terme de
l'appren�ssage d'un domaine d'étude donné.  La formula�on de ces buts reflète les principes de base de la culture
scien�fique énoncés dans le  Cadre commun de résultats d'appren�ssage  en sciences de la nature M à 12 (CMEC,
1997). Voici les quatre buts définis dans le programme de sciences M à 12 :

Comprendre la nature de la science et des relat ions sciences,  technologie, société  et environnement (STSE)
L'élève développera sa compréhension de la nature de la science et de la technologie, des rela�ons entre la
science et la technologie ainsi que des contextes social et environnemental dans lesqu els s'inscrivent la science
et la technologie, y compris des rapports entre le monde naturel et le monde construit.
Construire les connaissances scien�fiques L'élève construira sa  connaissance et sa compréhension des
concepts,  principes, lois et  théories  des sciences de la vie, sciences physiques et  sciences de la Terre  et de
l'espace, et appliquera ces acquis pour  interpréter, intégrer  et élargir ses connaissances théoriques et
pra�ques.
Développer des habiletés et des a�tudes scien�fiques et  technologiques L'élève développera les habiletés
nécessaires pour mener des  inves�ga�ons scien�fiques et technologiques, résoudre des problèmes et 
communiquer pour travailler en collabora�on et pour prendre des  décisions éclairées.
Développer des a�tudes qui appuient les habitudes mentales  scien�fiques L'élève développera des a�tudes
qui l'aideront à  acquérir et à appliquer  de façon responsable des connaissances  scien�fiques et
technologiques,  de même que le savoir autochtone,  pour son plus grand bien et pour celui  de la société et de 
l'environnement.
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Un programme efficace d'enseignement des sciences
Pour être efficace, un programme d'enseignement des sciences doit aider  l'élève à a�eindre ses résultats
d'appren�ssage :

en intégrant tous les principes de base de la culture scien�fique;
en partant des contextes d'appren�ssage comme points d'amorce des  recherches de l'élève;
en maitrisant la terminologie scien�fique et en sachant en faire bon  usage;
en abou�ssant à des expériences pra�ques en laboratoire comme sur le  terrain;
en assurant la sécurité;
en préconisant un choix et un usage judicieux des moyens techniques.

Dans le domaine des sciences, tous les résultats d'appren�ssage de l'élève et  leurs indicateurs de réalisa�on ont 
été établis  à par�r d'un ou de plusieurs  principes de base de la culture scien�fique; c'est là le «  quoi  » du
programme  d'études en sciences. Le  « comment  » est représenté quant à lui par les  contextes dans lesquels
s'effectue cet appren�ssage, autrement dit les  différents processus par lesquels les élèves s'engagent dans la
poursuite des  résultats visés à terme par le programme. Les quatre domaines d'étude  servent à organiser le
programme et à lui donner sa structure.

De la même manière que les scien�fiques construisent des modèles reposant  sur des preuves empiriques pour
démontrer leurs hypothèses, l'élève qui  étudie les sciences devra aussi entreprendre des ac�vités analogues dans
le  cadre d'une démarche d'enquête véritable. Il est essen�el que l'élève observ e  en tout temps les mesures de
sécurité.

La technologie, quant à elle, sert ici à étendre la portée des observa�ons et à  favoriser la mise en commun de
l'informa�on recueillie. L'élève se sert d'une  diversité d'ou�ls techniques pour recueillir et analy ser l'informa�on,
pour  l'illustrer et la représenter, ainsi que pour communiquer et collaborer tout au  long du programme de
sciences.

Pour acquérir la culture scien�fique que propose le programme, l'élève est  appelé à par�ciper de façon croissante à
la  planifica�on, à l'élabora�on et à  l'évalua�on de ses propres ac�vités d'appren�ssage. Ce faisant, l'élève a la 
possibilité de travailler en collabora�on avec d'autres, de faire des  recherches, d'en communiquer les conclusions
et de réaliser des proj ets pour  faire la preuve de son appren�ssage.
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Les principes de base de la culture scien�fique
Les fondements de la forma�on scien�fique de la maternelle à la 12 e année  rejoignent les principes de base de la
culture scien�fique tels qu'ils sont  décrits dans le  Cadre commun de résultats d'appren�ssage en sciences de la 
nature M à 12  (CMEC, 1997, pp. 6 -18). Ces quatre principes de base  définissent les principes de base de la culture
scien�fique des élèves. Ils  rendent compte de la globalité et de l'interconnexion de l'appren�ssage  et  doivent être
considérés comme se complétant et s'appuyant les uns les  autres.
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1er principe de base : Les interrela�ons entre la science, la
technologie, la société et l'environnement (STSE)
Ce principe de base  porte sur la compréhension de la science, sur sa nature, sa  portée et ses interac�ons avec la
technologie, ainsi que sur le contexte social  et environnemental dans lesquels elle se développe. C'est là l'élément 
essen�el de la culture scien�fique. Ce pr incipe de base s'appuie sur les trois  dimensions fondamentales suivantes :

Nature de la science et de la technologie

La science est une ac�vité sociale et culturelle ancrée dans une tradi�on  intellectuelle donnée. C'est  une  façon
parmi d'autres d'envis ager la nature, qui  fait appel à la curiosité, à l'imagina�on, à l'intui�on, à  l'explora�on,  à
l'observa�on, à la réplica�on, à l'interpréta�on des résultats et à la  recherche de consensus à l'égard des preuves
réunies et de leur interpréta�on.  Plus  que la plupart des autres moyens de connaitre la nature, la  science excelle  à
prédire ce qui se produira, en s'appuyant sur ses descrip�ons et ses  explica�ons des phénomènes naturels et
technologiques.

Les idées basées sur la science sont con�nuelleme nt mises à l'épreuve,  modifiées et améliorées à mesure que de
nouvelles idées viennent remplacer  les anciennes. Tout comme la science, la technologie est une ac�vité humaine 
créa�ve ayant pour objet de résoudre des problèmes pra�ques découlant de  besoin s humains ou sociaux et, plus
par�culièrement, de la nécessité de  s'adapter à l'environnement et de s�muler l'économie na�onale. Les ac�vités 
de  recherche et de développement mènent à l'élabora�on de  nouveaux  produits et procédés issus du processus
d'enquête et de concep�on.

Interac�ons entre la science et la technologie

De tout temps, les perfec�onnements de la technologie ont été in�mement  liés aux progrès de la science, l'une 
contribuant à la progression de l'autre.  Alors que la science vise e ssen�ellement le développement et la
vérifica�on  du savoir, la technologie, elle, se concentre sur l'élabora�on de solu�ons - dont des disposi�fs et des
systèmes -  visant à répondre à un besoin donné  dans le cadre des contraintes posées par un problèm e. Alors que
la vérifica�on  du savoir scien�fique vise à expliquer, interpréter et prédire, la mise à l'essai  d'une solu�on
technologique cherche à établir que ce�e solu�on est efficace  et aide effec�vement à a�eindre le but visé.

Contexte social et environnemental de la science et de la technologie

L'histoire de la science nous a appris que l'entreprise scien�fique s'inscrit dans  un contexte social qui comprend des
forces économiques, poli�ques, sociales  et culturelles, et qui est marqué par d es préjugés personnels et par le
besoin  d'une reconnaissance et d'une accepta�on par les pairs. De nombreux  exemples démontrent que les
tradi�ons culturelles et intellectuelles ont eu  une influence, dans le passé, sur l'objet et la méthodologie de l'ac�
vité  scien�fique, et que, réciproquement, la science a eu une influence sur le  monde plus vaste des idées. De nos
jours, ce sont souvent les  besoins et les  enjeux sociétaux et environnementaux qui dictent l'orienta�on que
prendra la  recherche scien�fiqu e, et  à  mesure que des solu�ons technologiques résultent  de recherches
antérieures, bien  des technologies nouvelles entrainent des  problèmes sociaux et environnementaux complexes à 
leur  tour, ces problèmes  viennent alimenter de plus en plus le contenu des  programmes poli�ques.  La  science, la 
technologie et le savoir autochtone peuvent aider à renseigner  et à consolider le processus décisionnel des
individus, des  collec�vités et de la  société dans son ensemble. 
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2e principe de base : Le savoir scien�fique
Ce principe de base concerne l'essence même du savoir scien�fique que  forment les théories, les modèles, les 
concepts et les principes, lesquels sont  essen�els à la compréhension de la nature ainsi que du monde construit.

Sciences de la vie

Les sci ences de la vie se préoccupent de la croissance et des interac�ons des  formes de vie dans leur
environnement, de façon à refléter leur singularité,  leur diversité, leur con�nuité géné�que et leur nature
évolu�ve. Les sciences  de la vie comprennent des domaines d'étude tels que les écosystèmes, la  biodiversité, les 
organismes vivants, la biologie cellulaire, la biochimie, les  maladies, le génie géné�que et la biotechnologie.

Sciences physiques

Les sciences physiques, qui englobent la chimie et la phys ique, se préoccupent  de la ma�ère, de l'énergie et des 
forces. La ma�ère a une structure dont les  composantes agissent les unes sur les autres. L'énergie relie la ma�ère
aux  forces gravita�onnelles, électromagné�ques et nucléaires de l'univers. Les  sc iences physiques se préoccupent
des lois de la conserva�on de la masse et  de l'énerg ie, de la quan�té de mouvement  et de  la charge.

Sciences de la Terre et de l'espace

Les sciences de la Terre et de l'espace amènent l'élève à considérer son sa voir  selon des perspec�ves locales,
mondiales et universelles. La Terre, mère  nourricière, notre planète, a une forme, une structure et des régularités
de  changement, tout comme le système solaire qui nous entoure et l'univers  physique s'étendant au -delà  de celui
-ci. Les  sciences de la Terre et de l'espace  recouvrent des domaines d'étude comme la géologie, l'hydrologie,  la 
météorologie et l'astronomie.
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Savoirs autochtones et locaux

Un bon programme de sciences doit reconnaitre que la science moderne n'e st  pas le seul système de
connaissances empiriques sur la nature, et il doit aider  l'élève à apprécier pleinement la valeur des  savoirs
tradi�onnels et,  notamment, autochtones. Le dialogue entre les scien�fiques et les détenteurs  du savoir
tradi�onnel n e date pas d'hier, et il se nourrit con�nuellement des  interrela�ons entre les chercheurs et les
pra�ciens dans leur quête de  compréhension de notre monde complexe. Les termes «  savoirs  tradi�onnels  », « 
savoirs autochtones  » et « savoirs agroécologiqu es ruraux »  sont largement répandus dans le monde pour
désigner les systèmes de  connaissances s'inscrivant dans des contextes locaux par�culiers. Le  présent  programme
d'études privilégie cependant le terme «  savoir autochtone », qu'il  dis�ngue notamment du «  savoir  scien�fique 
» de la façon indiquée ci-après.

Savoir autochtone

Le savoir autochtone est un ensemble de connaissances, de savoir - faire, de pra�ques et de philosophies
développés par des sociétés  ayant une longue histoire d'interac�on avec l eur environnement  naturel. Ces 
ensembles de conven�ons, d'interpréta�ons et de  significa�ons font par�e intégrante d'un système culturel
complexe  qui prend appui sur la langue, les systèmes de nomenclature et de  classifica�on, les pra�ques d'u�lisat
ion des ressources, les rituels, la  spiritualité et la vision du monde (Conseil interna�onal pour la  science,  2002, p. 3)
.

Savoir scien�fique

De même que le savoir autochtone, le savoir scien�fique est un  ensemble de connaissances, de savoir -faire, de 
pra�ques et de  philosophies développés par des individus (des scien�fiques) ayant  une longue histoire
d'interac�on avec leur environnement naturel.  Ces ensembles de conven�ons, d'interpréta�ons et de significa�ons 
font par�e intégrante de systèmes culturels complexes prenant  appui sur la langue, les systèmes de nomenclature
et de  classifica�on, les pra�ques d'u�lisa�on des ressources, les rituels et  la vision du monde.

Les concepts fondamentaux, pour établir des liens entre les discipline s
scien�fiques

Une façon pra�que de relier entre elles des disciplines scien�fiques est de  passer par les concepts fondamentaux
qui sont à la base de chacune, et de les  intégrer. Les concepts fondamentaux procurent un contexte dans lequel 
peuvent s'eff ectuer l'explica�on, l'organisa�on et la mise en rela�on des  savoirs. L'élève approfondit ces concepts
fondamentaux et applique la  compréhension qu'il en �re avec un degré croissant de complexité à  mesure  qu'il 
progresse dans le programme d'études de l a maternelle à la 12 e  année.

Constance et changement

Les concepts de constance et de changement sont à la base de la  compréhension du monde naturel et du monde
construit. Par l'observa�on,  l'élève apprend que certaines caractéris�ques de la ma�ère et des systèmes  restent
con stantes au fil du temps, alors que d'autres changent.  Ces  changements varient en rythme, en  intensité et en
configura�on,  s'exprimant entre autres en tendances et en  cycles, et  peuvent être  quan�fiés par les
mathéma�ques et, notamment, par la mesure.
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Ma�ère et énergie

Les objets du monde physique sont faits de ma�ère. L'élève étudie la ma�ère  pour en comprendre les propriétés et
la structure. Le concept d'énergie est  un ou�l conceptuel aidant à comprendre des no�ons mul�ples portant sur
les  phénomènes naturels, les ma�ères et le processus de changement.  L'énergie, transmise ou transformée, est  le
moteur à la fois du mouvement et  du changement.

Similarité et diversité

Les concepts de similarité et de diversité procurent à l'élève les ou�ls lui  perme�ant d'organiser ses expériences
avec le monde naturel et le monde  construit. En  commençant par des expériences informelles, l'élève apprend à 
reconnaitre les a�ributs de la ma�ère sous toutes ses formes, en vue de faire  des dis�nc�ons u�les ent re un type
de ma�ère et un autre, entre un type  d'évènement et un autre. Avec le temps, l'élève arrive à suivre des méthodes 
et des protocoles universellement reconnus pour décrire et classifier les  objets rencontrés, ce qui lui permet de
communiquer ses idées à autrui et de  réfléchir sur ses expériences.

Systèmes et interac�ons

Envisager le tout en fonc�on de ses par�es et, inversement, les par�es en  fonc�on du tout est un moyen
fondamental d'aider à la compréhension et à  l'interpréta�on du monde. Un système est un groupe organisé
d'objets ou de  composants interreliés qui agissent les uns sur les autres de telle manière que  l'effet global de ces
interac�ons est plus grand que l'effet individuel des  par�es qui le composent, même  quand elles sont co nsidérées
ensemble.

Durabilité et responsabilité

La durabilité renvoie à la capacité de répondre à ses besoins courants sans  comprome�re la capacité qu'auront les
généra�ons ultérieures de répondre  aux leurs. La  prise en charge renvoie à la responsabilité de chacun de prendre 
une part ac�ve à la ges�on responsable des ressources naturelles. En  développant sa compréhension du concept
de durabilité, l'élève se  responsabilise quant à la nécessité de faire des choix qui traduisent ce souci  du milieu
ambiant.
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3e principe de base : Les habiletés et méthodes scien�fiques et
techniques
Ce principe de base vise les habiletés et méthodes que l'élève doit acquérir  pour répondre à des ques�ons,
résoudre des problèmes et prendre des  décisions. Bien que ces habiletés et méthodes n'appar�ennent pas 
exclusivement aux sciences, elles jouent un rôle important dans l'évolu�on  d'une compréhension des sciences et
dans l'applica�on des sciences et de la  technologie à des situa�ons nouvelle s. Ce principe de base recouvre quatre 
grands domaines d'habiletés (ci -dessous) dont la portée et la complexité  d'applica�on augmentent avec le niveau
scolaire.

Ques�onnement et planifica�on

Il s'agit là des habiletés de s'interroger, de cerner les pr oblèmes et d'élaborer  des idées et des projets
préliminaires.

Exécu�on et consigna�on des résultats

Ce sont les habiletés et méthodes perme�ant de mener à bien un plan  d'ac�on, qui passe par la collecte de
données par le biais de l'observa�on et,  da ns la plupart des cas, la manipula�on d'objets et de matériel.
L'informa�on  ainsi recueillie peut être documentée et consignée sous diverses formes.

Analyse et interpréta�on

Habiletés et méthodes d'examen de l'informa�on et des preuves recueillies,  d'organisa�on et de présenta�on de
ce�e informa�on et de ces preuves en  vue de leur interpréta�on, d'interpréta�on de l'informa�on et d'évalua�on
des  preuves recueillies, et  de mise en pra�que des conclusions de ce�e évalua�on.

Communica�on et travail d'équipe

Comme dans d'autres disciplines, les habiletés de communica�on sont  indispensables dans le domaine des
sciences dès lors qu'une idée est élaborée,  testée, interprétée, déba�ue et retenue ou rejetée en dernière analyse. 
Les  habiletés de travail d'équipe importent aussi puisque l'élabora�on et  l'applica�on d'idées passent par des
processus de collabora�on, tant dans les  professions relevant du domaine scien�fique que dans le domaine de 
l'appren�ssage.
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4e principe de base : Les a�tudes
Ce principe de base vise à encourager l'élève à acquérir des a�tudes, des  valeurs et un sens éthique qui
favoriseront un usage responsable de la  science et de la technologie, dans son propre intérêt comme dans l'intérêt 
mutuel de la société et de l 'environnement. Ce principe met en évidence six  voies  (ci -dessous)  par lesquelles la
forma�on scien�fique contribue au  développement d'une culture scien�fique.

Apprécia�on des sciences

L'élève dis�ngue le rôle et l'apport de la science et de la t echnologie dans sa  vie personnelle comme dans la
culture de sa communauté, tout en ayant  conscience de leurs limites et de leurs incidences sur des évènements 
économiques, poli�ques, environnementaux, culturels et éthiques.

Intérêt pour les sciences

L'élève développe sa curiosité scien�fique et garde un intérêt pour l'étude des  sciences à la maison, à l'école et
dans la communauté.

Esprit scien�fique

L'élève développe un esprit cri�que l'incitant à faire reposer son savoir  scien�fique sur des éléme nts de preuve et
des arguments raisonnés.

Collabora�on

L'élève travaille en collabora�on dans le cadre d'ac�vités scien�fiques, avec  des camarades de classe et d'autres
personnes, à l'école comme ailleurs.

Responsabilité

L'élève reconnait ses respo nsabilités vis-à -vis de la société et des milieux  naturels dans son applica�on pra�que de
la science et de la technologie.

Sécurité

L'élève manifeste, dans le cadre des ac�vités liées à la science et à la  technologie, un souci pour la sécurité et une
volonté de ne faire de mal ni à  soi ni à autrui, ni de me�re en danger animaux et plantes.
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Contextes d'appren�ssage
Les contextes d'appren�ssage introduisent l'élève au programme de sciences  en l'engageant dans une démarche
d'expérimenta�on visant  à l'amener au  niveau de culture scien�fique recherché. Chaque contexte d'appren�ssage 
traduit une mo�va�on philosophique dis�ncte, qui en recoupe d'autres, sur  laquelle vient notamment s'appuyer la
volonté de faire des sciences un  domaine d'étude obl igatoire.

L'enquête scien�fique  vise à me�re l'accent sur la compréhension du monde  naturel et du monde construit, en
faisant intervenir des méthodes empiriques  systéma�ques pour former des théories visant à expliquer des faits
observés  et à faciliter  leur prévisibilité.

La résolu�on de problèmes  technologiques vise à me�re l'accent sur la  concep�on, la construc�on, l'essai et la
mise au point de prototypes visant à  résoudre des problèmes pra�ques suivant des procédés techniques.

La prise de déci sion STSE  traduit le besoin d'engager les citoyens dans une  réflexion sur les grands enjeux,
considérés du point de vue scien�fique,  auxquels les humains et le monde en général sont confrontés, en vue
d'éclairer  et de faciliter la prise de décision par le s individus, les collec�vités ou la société  tout en�ère.

Les perspec�ves culturelles je�ent un éclairage humaniste sur la vision et la  compréhension des systèmes de
savoirs tels que d'autres cultures les ont  développés et u�lisés pour décrire et expl iquer le monde naturel.

Ces contextes d'appren�ssage ne s'excluent pas les uns les autres; en effet, un  appren�ssage bien conçu peut
s'inscrire dans plus d'un contexte. L'élève doit  vivre un appren�ssage dans chaque contexte ainsi que pour que
chaque  niveau scolaire; cependant, il n'est pas nécessaire ni conseillé à l'élève de  s'engager dans chaque contexte
d'appren�ssage de chaque unité. En classe,  l'appren�ssage peut être structuré de telle manière que les élèves
puissent,  soit à �tre individuel, s oit en groupe, parvenir aux mêmes résultats de  programme tout en passant par
des contextes d'appren�ssage différents.

Un choix judicieux d'approches pédagogiques peut également profiter des  idées courantes qui circulent sur les
façons et les circonstance s dans lesquelles  les élèves réussissent le mieux un appren�ssage  :

L'appren�ssage survient lorsque les élèves sont traités comme un groupe  de pra�ciens d'une science donnée.

L'appren�ssage est le fait, à la fois pour un groupe ou pour un individu, de  construire et de développer idées et
compétences

L'appren�ssage fait intervenir, pour bien des élèves, le développement  d'une nouvelle iden�té de soi.

L'appren�ssage se trouve entravé lorsque les élèves ressentent un choc  culturel entre la culture prat iquée à la
maison et la culture telle que  pra�quée à l'école dans le cadre du programme scien�fique.
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Enquête scien�fique [EN]

Le processus d'enquête est caractéris�que de la démarche scien�fique pour ce  qui est d'expliquer et de
comprendre la natu re. Il passe par le recensement des  hypothèses, l'exercice de la pensée cri�que et logique et la
prise en compte  d'autres explica�ons possibles. L'enquête est une ac�vité aux mul�ples  face�es et comprend :

l'observa�on visuelle ou l'écoute de sources  informées ou compétentes;
la formula�on de ques�ons ou la curiosité à l'égard de ques�ons posées par  d'autres;
l'examen d'ouvrages de référence ou d'autres sources d'informa�on pour  établir l'état actuel des
connaissances;
l'examen de l'état actuel de s connaissances compte tenu des preuves issues  de l'expérimenta�on et des
arguments ra�onnels;
la planifica�on de recherches, dont des études et expériences sur le terrain;
l'acquisi�on de ressources (financières ou matérielles) pour mener à bien  les r echerches;
l'acquisi�on de ressources (financières ou matérielles) pour mener à bien  les r echerches;
les ou�ls de collecte, d'analyse et d'interpréta�on de l'informa�on;
la proposi�on de bases de réponse, d'explica�on et de prédic�on;
la communica�on des conclusions à divers publics.

En par�cipant à une diversité d'expériences d'enquête qui font varier le niveau  d'autonomie de chacun, l'élève 
peut progressivement acquérir les  compétences nécessaires pour mener ses propres enquêtes -  ce  qui est l'un 
des piliers de la culture scien�fique.

Résolu�on de problèmes technologiques [RPT]

Esse n�ellement, le contexte de la résolu�on de problèmes technologiques  vise à amener l'élève à trouver des
solu�ons à des problèmes d'ordre pra�que.  Il s'agit de répondre à des besoins humains et sociaux grâce à un
processus  itéra�f de concep�on et d'ex écu�on dont les principales étapes sont:

a défini�on du problème à résoudre;
la mise en évidence des contraintes et sources de sou�en;
la défini�on des pistes de solu�on possibles et le choix d'une piste de  travail;
la planifica�on et la construc� on d'un prototype ou d'un plan d'ac�on pour  résoudre le problème;
l'essai du prototype ou l'exécu�on du plan, et leur évalua�on.

En par�cipant à une diversité d'ac�vités de résolu�on de problèmes  techniques et environnementaux, l'élève 
développe du  coup sa capacité  d'analyse et de résolu�on de problèmes véritables du monde naturel et du  monde
construit
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Prise de décision STSE [PD]

Le savoir scien�fique peut se ramener à la compréhension des rapports entre  la science, la technologie, la  société
et l'environnement. L'élève doit aussi, au  moment d'aborder une ques�on ou un problème de fond, considérer les 
valeurs fondamentales ou morales en cause. La prise de décision STSE compte  notamment les étapes suivantes:

a défini�on du problème;
le rec ensement des recherches existantes et des différents points de vue  sur la ques�on;
la formula�on de plusieurs pistes d'ac�on ou de solu�on;
l'évalua�on des avantages et inconvénients de chaque piste;
la détermina�on d'une valeur fondamentale associée  à chaque ac�on ou  solu�on;
la prise d'une décision éclairée;
la prise en compte des répercussions de la décision;
la réflexion sur tout le processus qui a mené à la décision.

L'élève peut s'engager dans la résolu�on de problèmes STSE dans le cadre de  projets de recherche, d'expériences
de sa propre inven�on, d'études de cas, de  jeux de rôles, de débats, de dialogues délibéra�fs et de projets d'ac�on.

Perspec�ves culturelles [PC]

L'élève doit reconnaitre et respecter le fait que toutes les cultures  ont  développé des systèmes de savoir pour
décrire et expliquer la nature. Deux  des systèmes de savoir abordés dans le cadre du présent programme d'études 
sont les cultures des Premières Na�ons et des Mé�s (le «  savoir autochtone  »)  et les cultures euroc anadiennes (le
«  savoir scien�fique  »). Chacun à sa façon,  ces deux systèmes de savoir véhiculent une compréhension du monde
naturel  et du monde construit, et ils créent ou empruntent aux technologies d'autres  cultures pour résoudre des
problèmes pra�que s. Les deux systèmes sont  systéma�ques, ra�onnels, empiriques, dynamiquement
transformables et  culturellement spécifiques

Les dimensions culturelles des sciences sont en par�e véhiculées par les trois  autres contextes d'appren�ssage,
ainsi qu'au momen t d'aborder la nature de  la science. Les perspec�ves culturelles des sciences peuvent également
être  enseignées dans le cadre d'ac�vités qui explorent explicitement le savoir  autochtone et les autres savoirs
tradi�onnels.

La prise en compte des perspect ives culturelles en sciences passe par:

la reconnaissance et le respect des systèmes de savoir que d'autres  cultures ont élaborés pour expliquer le
monde naturel et les technologies  qu'elles ont créées pour résoudre des problèmes auxquels était confronté 
l'être humain;
la reconnaissance que les sciences, à �tre de systèmes de savoir, sont  issues des cultures euro-canadiennes;
la valorisa�on des savoirs tradi�onnels et locaux comme solu�ons à des  problèmes pra�ques;
e respect des protocoles d'obten�o n d'informa�on auprès des détenteurs  du savoir et le devoir de se
renseigner sur ces protocoles, et de les  respecter.

En s'engageant dans l'explora�on de perspec�ves culturelles, l'élève dont la  culture scien�fique est développée sait
de mieux en mieu x apprécier les  mul�ples visions du monde ainsi que les systèmes de croyances se trouvant à  la
base des sciences et des savoirs autochtones.
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La langue
La langue est l'ou�l principal de l'enseignement en situa�on linguis�que  francophone et immers ive , d'où
l'importance de la maitrise de celle -ci et cela  dans toutes les ma�ères, y compris en sciences. La langue des
sciences en  français est un nouveau langage pour beaucoup d'élèves, car elle est étrangère  à la plupart des
ac�vités quo�diennes. De plus, les élèves sont à divers stades  de l'appren�ssage du français. Cormier (2004) parle
d'une pédagogie qui �ent  compte de l'insécurité linguis�que. Les ac�vités langagières de discussion  orale,
d'écriture et de lecture font par�e de la défini�on d u savoir -faire en  science.

La langue scien�fique

La science est une façon d'appréhender le monde naturel à par�r de méthodes  et de principes uniformes et
systéma�ques bien compris et largement décrits  dans la communauté scien�fique. Les principes et t héories
scien�fiques ont  été établis à la suite d'expérimenta�ons et d'observa�ons répétées et ils ont  été soumis à
l'arbitrage de pairs avant d'être officiellement reconnus par la  communauté scien�fique.

L'accepta�on d'une théorie n'implique pas qu' elle soit indiscutable ou qu'on  doive à jamais l'ériger en dogme. À
l'inverse, à  mesure que le milieu  scien�fique dispose de nouveaux éléments d'informa�on, les explica�ons 
scien�fiques déjà établies sont revues et améliorées, ou rejetées et  supplantées par d'autres. L'évolu�on d'une « 
hypothèse  » en «  théorie  »  suppose l'applica�on vérifiable de lois scien�fiques. L'élabora�on d'une  théorie passe
souvent par l'expérimenta�on de nombreuses hypothèses. Seuls  quelques phénomènes naturels sont considé rés
par la science comme étant  des lois naturelles, par exemple,  la loi de la conserva�on de la masse .

Les scien�fiques emploient les termes loi, théorie et hypothèse pour décrire  les différents types d'explica�ons
scien�fiques de phénomènes du monde  naturel et du monde construit. Dans le jargon scien�fique, ces termes ont
un  sens différent du sens qu'ils ont dans la langue courante.

Loi  - Une loi est une descrip�on généralisée, habituellement exprimée en  termes mathéma�ques, décrivant un
aspect donn é du monde naturel dans  certaines condi�ons.

Théorie  - Une théorie est une explica�on d'un ensemble d'observa�ons ou de  faits reliés entre eux, formulée sous
forme d'énoncé, d'équa�on ou de modèle  ou d'une quelconque combinaison de ces éléments. La  thé orie aide
également  à prédire les résultats d'observa�ons futures. Une théorie ne devient telle  qu'après avoir été de
mul�ples fois vérifiée par des groupes de  chercheurs  dis�ncts. Les méthodes et protocoles de vérifica�on d'une
théorie  sont bien  défin is dans chaque domaine de la science et ils peuvent varier d'un domaine à  l'autre. Une 
théorie est considérée comme exacte non pas par la quan�té de  preuves sur lesquelles elle s'appuie, mais tant que
de nouveaux éléments  d'informa�on ne viennent pas l'i nfirmer ou la réfuter parce qu'elle est  incapable de les
expliquer adéquatement. À ce stade, la théorie est soit rejetée, soit modifiée de manière à expliquer les nouveaux 
éléments de  preuve. Une théorie ne devient jamais une  loi, car les théories servent à  expliquer les lois.
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Hypothèse  - Une hypothèse est une proposi�on avancée provisoirement  comme explica�on de faits et de
phénomènes naturels, qui est appelée à être  vérifiée immédiatement ou ultérieurement par l'expérience. Les
hypothèses  doivent ê tre formulées de telle manière qu'elles peuvent être invalidées. Les  hypothèses ne peuvent
jamais être prouvées exactes; elles ne font que  s'appuyer sur des données empiriques.

Un modèle scien�fique est construit pour représenter et expliquer certains  asp ects des phénomènes physiques.
Sans jamais être une réplique exacte du  phénomène réel, le modèle en est la version simplifiée, généralement 
construite pour faciliter l'étude de systèmes complexes comme l'atome, les  changements clima�ques et les  cycles
bio géochimiques. Le modèle peut être  une représenta�on physique, mentale ou mathéma�que, ou  une 
quelconque  combinaison de ces éléments.

Le modèle est une construc�on complexe formée d'objets conceptuels et de  processus auxquels ces objets
par�cipent ou au  sein desquels ils interagissent.  Les scien�fiques consacrent du temps et des efforts considérables
à la  construc�on et à l'essai de ces modèles pour mieux comprendre le monde  naturel.

Dans le cadre d'un processus scien�fique, l'élève est constamment en  train de  construire et de me�re à l'essai ses
propres modèles de compréhension du  monde naturel, et peut avoir besoin qu'on l'aide à en déterminer les
éléments  et à les ar�culer entre eux. Les ac�vités de réflexion et de métacogni�on sont  par�culière ment u�les à
cet égard. L'élève doit être en mesure de reconnaitre  les caractéris�ques du phénomène physique que son modèle
tente d'expliquer  ou de représenter. Inversement et tout aussi important, l'élève doit chercher à  iden�fier les
caractéris�ques  qui n'y sont pas représentées ou expliquées.  L'élève doit tenter de déterminer l'u�lité de son
modèle en déterminant s'il  aide à en comprendre les concepts ou processus sous-jacents. Enfin, l'élève  peut se
rendre compte qu'il peut être nécessaire de const ruire plusieurs  modèles différents d'un même phénomène pour
me�re à l'essai ou  comprendre différents aspects du phénomène.
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Les expériences de laboratoire en classe et sur le terrain
Le Conseil na�onal de recherches du Canada (2006, p. 3) définit l'exp érience de  laboratoire en milieu scolaire
comme étant un essai réalisé en laboratoire, en salle  de classe ou sur le terrain et visant à procurer à l'élève
l'occasion d'interagir  directement avec le phénomène naturel ou avec l'informa�on recueillie par  d'a utres à l'aide
d'ou�ls, de matériels, de techniques de collecte et de modèles.  L'expérience en laboratoire doit être conçue de
manière que tous les élèves -  y  compris ceux et celles qui ont besoin de sou�ens intensifs -  soient à même d'y 
par�ciper d'une  manière authen�que, et d'en bénéficier.

Les expériences en classe et sur le terrain aident l'élève à développer ses habiletés  scien�fiques et technologiques,
notamment sur les plans :

de l'amorce et de la planifica�on;

de l'exécu�on et de la consignat ion des résultats;

de l'analyse et de l'interpréta�on;

de la communica�on et du travail d'équipe.

Une expérience bien planifiée aide l'élève à comprendre la nature de la science et,  notamment, la nécessité que les
explica�ons et prédic�ons avancées con cordent  bien avec les observa�ons faites. De même, les expériences
centrées sur l'élève  doivent faire valoir la nécessité de montrer, dans toute entreprise scien�fique, de la  curiosité
et un besoin de savoir. 

Un bon programme de sciences comporte tout u n éventail d'expériences tant  individuelles qu'à réaliser en pe�ts
et grand groupes d'élèves, en classe comme sur  le terrain. Il importe que ces expériences débordent du cadre de la
simple  « rece�e  de cuisine  » où chaque élément de la rece�e doit être e xécuté pour être corroboré.  De même,
les simula�ons informa�ques et démonstra�ons par l'enseignant  doivent venir compléter les ac�vités pra�ques des
élèves, mais elles ne doivent pas  s'y subs�tuer

La mesure et l'évalua�on des résultats de l'élève d oivent rendre compte de la  nature de l'expérience, en me�ant
plus par�culièrement l'accent sur les habiletés  scien�fiques et techniques. L'élève doit consigner ses observa�ons
et méthodes  dans un journal de bord ou un rapport d'expérience de type narra �f. Le rapport  narra�f permet à
l'élève de décrire la démarche qu'il a suivie et les conclusions  auxquelles sa démarche a permis de parvenir, en
répondant à quatre ques�ons  :

Qu'est-ce que je cherchais à savoir?

Comment m'y suis-je pris pour le découvrir?

Qu'est-ce que j'ai trouvé?

Que signifient ces conclusions?

Les réponses de l'élève à ces ques�ons peuvent prendre la forme d'illustra�ons et  de comptes rendus oraux ou
écrits.
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La sécurité en classe de sciences
La sécurité en classe de s ciences est de la plus haute importance. Les autres  composantes de l'éduca�on (les 
ressources, les stratégies pédagogiques, les  installa�ons) ne peuvent remplir véritablement leur rôle que si elles se 
réalisent dans une salle de classe qui ne présente pa s de danger. Pour créer  des condi�ons de sécurité dans la salle
de classe, il faut que l'enseignant de  sciences soit informé, conscient et prévenant, et que les élèves respectent et 
appliquent les consignes.

Des pra�ques sécuritaires, en classe comme ail leurs, sont la responsabilité  conjointe de l'enseignant de sciences et
des  élèves. La responsabilité de  l'enseignant se résume à fournir un environnement sûr et à s'assurer que les 
élèves connaissent bien les façons d'agir qui ne présentent pas de danger. La  responsabilité des élèves est d'agir
avec prudence en fonc�on des conseils  donnés et des mises en garde propre s   à chaque ressource consultée

Kwan et Texley (2003) proposent aux enseignantes et enseignants les Quatre  P de la sécurité, à savoir la  Prépa
ra�on, la  Planifica�on, la Préven�on et la  Protec�on  : 

Prépara�on

Se tenir au courant des plus récentes nouvelles et cer�fica�ons en  ma�ère de sécurité personnelle.

Bien connaitre les poli�ques na�onales ou provinciales et les consignes  des divi sions scolaires et des écoles en
ma�ère de sécurité en classe.

Passer un contrat de sécurité avec les élèves.

Planifica�on

Élaborer des plans de cours perme�ant à l'ensemble des élèves  d'apprendre efficacement et en toute sécurité.

Choisir des ac�vités  adaptées aux styles d'appren�ssage, au niveau de  maturité et au comportement de
l'ensemble des élèves, et inclusives de  tous les élèves

Créer des «  aide -mémoires sécurité  » pour les ac�vités en classe ou les  expériences réalisées sur le terrain.

Préven�on

Recenser et a�énuer les risques présents.

Passer en revue avec les élèves les consignes de préven�on des accidents

Apprendre aux élèves les consignes de sécurité, notamment sur le port de  vêtements adaptés, et les revoir avec
eux.

Ne pas u�liser d e matériel défectueux ni suivre de consignes  poten�ellement dangereuses.

Interdire aux élèves de manger ou de boire dans les laboratoires et locaux  de sciences.

Protec�on

S'assurer qu'on dispose d'un matériel de protec�on suffisant pour tous les  élèves,  comme des lune�es de
protec�on

Apprendre aux élèves comment u�liser correctement le matériel de  sécurité et les vêtements de protec�on et
leur en faire la démonstra�on.

Montrer l'exemple en exigeant que tous les élèves et visiteurs portent des  vêtem ents de protec�on appropriés
aux lieux
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La défini�on de la sécurité s'étend au bienêtre de tous les éléments de la  biosphère, comme les animaux, les 
plantes, la terre, l'air et l'eau. Depuis la  connaissance des fleurs sauvages qu'on peut cueillir sans c rainte jusqu'à 
l'élimina�on des déchets toxiques des laboratoires chimiques, la sécurité de  notre monde et de notre avenir
dépend notamment de nos gestes individuels  et de la forma�on donnée pendant les cours de sciences. L'élève doit
aussi  montrer un comportement éthique et responsable dans sa façon de traiter  les animaux dans le cadre
d'expérimenta�ons.

La sécurité en classe de sciences est en outre affaire d'entreposage,  d'u�lisa�on et d'élimina�on des déchets de
produits chimiques.  Le  règlement sur le Système d'informa�on sur les ma�ères dangereuses  u�lisées au travail
(SIMDUT) prescrit au �tre de la Loi sur les produits  dangereux régit les pra�ques d'entreposage et de manipula�on
de produits  chimiques dans les écoles. Toutes les divisions scolaires sont tenues de se  co nformer aux disposi�ons
de la loi. Les produits chimiques doivent  notamment être gardés en lieu sûr selon la catégorie de produits dont ils 
relèvent et pas seulement rangés par ordre alphabé�que. Tous les  contenants de produi ts chimiques doivent
porter les é�que�es de mise en  garde appropriées et tout le personnel de la division scolaire appelé à se  servir de
substances dangereuses doit avoir accès aux fiches signalé�ques  du  SIMDUT. Le règlement provincial au �tre du
SIMDU T prescrit que tout  employé appelé à manipuler des substances dangereuses doit recevoir une  forma�on
adéquate de son employeur.
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La technologie au service de l'enseignement des sciences
Les ressources technologiques sont essen�elles à l'enseigne ment des  sciences en classe. Les moyens techniques
visent à étendre nos capacités et,  dès lors, ils font par�e intégrante du matériel didac�que. Il est important de  faire
un travail de réflexion et de discussions individuelles, en pe�ts groupes  ou en pl énière pour aider l'élève à faire le
lien entre les moyens techniques  d'une part et le développement du concept, les résultats pédagogiq ues et  les
ac�vités à réaliser, d'autre part. Le choix de recourir à des moyens  techniques et le choix des moyens techn iques
appropriés aux circonstances  doit reposer sur de saines pra�ques pédagogiques, tout par�culièrement en  ce qui
concerne les pra�ques d'expérimenta�on par l'élève. Ces moyens  techniques font notamment appel à
l'informa�que, comme ceux décrits ci - après, ainsi qu'à d'autres technologies.

Voici des exemples d'u�lisa�on de moyens informa�ques en sou�en à  l'enseignement et à l'appren�ssage des
sciences  :

Collecte et analyse de données

Les enregistreurs de données, comme les sondes de température et  les  détecteurs de mouvement, aident les
élèves à recueillir et analyser des  données, souvent en temps réel, et à consigner des observa�ons sur de  très
courts ou de très longs laps de temps, perme�ant ainsi la réalisa�on  d'expériences qu'il aurait été a utrement
impossible de faire.

Les logiciels graphiques peuvent faciliter l'analyse et l'illustra�on des  données recueillies par les élèves ou des
informa�ons recueillies auprès  d'autres sources.

Visualisa�on et représenta�on

Les élèves peuvent, dans le  cadre de leur processus de collecte et  d'analyse de données, recueillir leurs propres
images numérisées et  enregistrements vidéos ou aller chercher des images numérisées et  vidéos disponibles
en ligne pour rehausser leur compréhension de  concepts scien�fiques.

Les logiciels de simula�on et de modélisa�on donnent la possibilité  d'explorer des concepts et modèles qui ne
sont pas toujours accessibles  en classe, comme ceux qui font appel à du matériel ou de l'équipement  couteux
ou non disponible, à des ma� ères dangereuses ou à des  procédures qui u�lisent ces ma�ères à des niveaux
d'habileté qui sont  au -del à  des compétences des élèves, ou qui nécessitent plus de temps  que ce dont on
dispose ou qu'il est normalement possible d'accorder en  classe.

Communica�on et collabora�on

Les élèves peuvent faire appel à du traitement de texte et des ou�ls de  présenta�on informa�sée pour illustrer
et communiquer les résultats de  leurs expériences à d'autres.

L'Internet est un moyen de créer des réseaux et de mainten ir des liens avec  des scien�fiques, des enseignants et
d'autres élèves pour la collecte de  l'informa�on, la présenta�on des données et des conclusions, et la  comparaison
de résultats avec des élèves d'autres localités.

Sciences de la Terre 30

34



Les résultats d'appren�ssage 
décrivent les connaissances, 
habiletés et no�ons que les  élèves
doivent posséder à la fin  de
chaque niveau scolaire.

Les indicateurs de  réalisa�on 
représentent une liste de ce  que
les élèves do ivent savoir et  être
capables de faire s'ils ont  a�eint
le résultat  d'appren�ssage .

Comment u�liser ce programme d'études
Les résultats d'appren�ssage décrivent ce que l'élève est censé savoir
et  pouvoir faire à la fin de l'année ou du cours du secondaire dans un
domaine  d'étude donné.   À c e �tre, tous les résultats d'appren�ssage
doivent être a�eints.  Les résultats d'appren�ssage orientent les
ac�vités de mesure et d'évalua�on,  de même que la planifica�on du
programme, des unités et des leçons.

Entre autres caractéris�ques, les résu ltats d'appren�ssage  :

sont centrés sur ce que l'élève apprend plutôt que sur ce que
l'enseignant ou  l'enseignante enseigne;
précisent les habiletés et les capacités, les connaissances et la  compréhension, ainsi que les a�tudes que l'élève
est censé avo ir  acquises;
sont observables, mesurables et réalisables;
sont rédigés avec des verbes d'ac�on et dans une langue professionnelle  claire (le vocabulaire du domaine de
l'éduca�on et de la ma�ère en  ques�on);
sont élaborés afin d'être a�eints en context e de manière à ce que  l'appren�ssage soit significa�f et qu'il y ait
un lien entre les ma�ères;
sont formulés en fonc�on de l'année et de la ma�ère;
sont soutenus par des indicateurs de réalisa�on qui reflètent la portée et  la profondeur des a�entes;
�ennent compte de l'évolu�on de l'appren�ssage et ont un lien avec la  ma�ère présentée dans les autres
années lorsque cela est per�nent.

Les  indicateurs de réalisa�on  représentent  ce que l'élève doit savoir
ou  pouvoir faire pour a�eindre un résul tat d'appren�ssage donné.  Au
moment de  planifier leur cours, les enseignants doivent bien connaitre
l'ensemble des indicateurs  de réalisa�on en cause, de manière à
comprendre le résultat d'appren�ssage dans  toute sa portée et dans
toute sa profondeur.  Forts de ce�e compréhension, les  enseignants
peuvent élaborer leurs propres indicateurs adaptés aux intérêts,  aux
expériences et aux appren�ssages passés de leurs élèves. Ces
indicateurs  de leur cru ne doivent cependant pas déroger du but visé
par le résu ltat  d'appren�ssage.

Bien que les résultats d'appren�ssage et les indicateurs de réalisa�on du  programme d'études de sciences soient
organisés en unités d'étude, les  enseignants peuvent organiser leur enseignement par thèmes  interdisciplinaires.
Ils ne sont  pas tenus de structurer l'appren�ssage en unités  de sciences dis�nctes.
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Résultats d'appren�ssage et indicateurs de réalisa�on

Légende

Code des résultats d'appren�ssage et indicateurs de
réalisa�on

Abrévia�on des domaines d'étude

30ST-EC.1(a)

30 Niveau scolaire [EN] Enquête scien�fique

ST Ini�al du cours [PC] Perspec�ves culturelles

EC Domaine d’étude [PD] Prise de décision STSE

1 Résultat d’appren�ssage [RPT] Résolu�on de problèmes
technologiques

(a) Indicateur de réalisa�on

Termes u�lisés dans les résultats d’appren�ssage et les indicateurs de réalisa�on à des fins par�culières

y compris délimite le contenu, la stratégie ou le contexte qui
devra être évalué même si d’autres appren�ssages
peuvent être abordés

tel que; telle que 
tels que; telles que

présente des sugges�ons de contenu sans exclure
d’autres possibilités

p. ex. présente des exemples précis touchant un concept ou
une stratégie

Buts
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Comprendre la nature de la science et des rela�ons
STSE

L’élève développera sa compréhension de la nature de
la science et de la technologie, des rela�ons entre la
science et la technologie ainsi que du contexte social et
environnemental dans lequel s’inscrivent la science et
la technologie, y compris des rapports entre le monde
naturel et le monde construit.

Construire les connaissances scien�fiques L’élève construira sa connaissance et sa compréhension
des concepts, principes, lois et théories des sciences de
la vie, sciences physiques et sciences de la Terre et de
l’espace, et appliquera ces acquis pour interpréter,
intégrer et élargir ses connaissances théoriques et
pra�ques.

Développer des habiletés et des a�tudes scien�fiques
et technologiques

L’élève développera les habiletés nécessaires pour
mener des inves�ga�ons scien�fiques et
technologiques, résoudre des problèmes et
communiquer pour travailler en collabora�on et pour
prendre des décisions éclairées.

Développer des a�tudes qui appuient les habitudes
mentales scien�fiques

L’élève développera des a�tudes qui l’aideront à
acquérir et à appliquer de façon responsable des
connaissances scien�fiques et technologiques, de
même que le savoir autochtone, pour son plus grand
bien et pour celui de la société et de l’environnement.

Abrévia�on des processus Principes de base de la culture scien�fique

[EN] Enquête scien�fique (A) A�tudes

[PC] Perspec�ves culturelles (H) Habiletés

[PD] Prise de décision STSE (S) Savoir

[RPT] Résolu�on de problèmes technologiques (STSE) Sciences-technologie-société-environnement

Sciences de la Terre 30

37



30ST-EC.1 (a)

30ST-EC.1 (b)

30ST-EC.1 (c)

30ST-EC.1 (d)

30ST-EC.1 (e)

30ST-EC.1 (f)

Résultats d'appren�ssage et indicateurs de réalisa�on (suite)

Explora�on de carrières

L'élève devra :

30ST-EC.1 Explorer des parcours
de carrières lié es aux sciences de
la Terre en Saskatchewan, au
Canada et dans le monde.

L'élève :

Recherche des emplois en sciences de la Terre:

selon ses intérêts personnels;
où il existe une pénurie de travailleuses et de travailleurs à l'échelle
locale, régionale et na�onale. (STSE, H, S, A)

Décrit une profession ou un mé�er de son choix, tels que
hydrologue, géomorphologue, géologue, climatologue, océanographe,
pédologue, ingénieur des mines, d'après les critères suivants:

les programmes de forma�on en sciences de la Terre en français;
le programme de forma�on (exigences, couts, durée de forma�on);
le travail pour lequel les diplômés de ce programme sont formés;
le type d'établissement qui emploie les diplômés de ce programme;
les heures ou les quarts de travail;
le salaire offert actuellement en Saskatchewan;
le stress physique et mental qui y est associé ;
les risques en milieu de travail et la sécurité au travail;
les autres professionnels avec lesquels il est appelé à interagir;
les exigences rela�ves à la forma�on con�nue après l'obten�on du
diplôme.(S, A, H, STSE )

Par�cipe à une expérience sur le terrain dans le domaine
des sciences de la Terre et partage son expérience avec ses pairs.(S, H)

Communique les résultats de ses recherches sur divers
parcours de carrière en sciences de la Terre à l'aide d'un montage, d'une
vidéo, d'un logiciel de présenta�on, d'un site Web, ou de vive voix.(S, H, A,
STSE)

S'entre�ent avec diverses personnes à propos de carrières
qui l'intéressent dans le domaine des sciences de la Terre , p.ex.ainés et
gardiens du savoir, experts de différentes disciplines.(S, H, A, STSE)

Présente différentes possibilités de carrières intéressantes
pour elle-même ou lui-même sui te à la visite d'une foire de l'emploi dans
le domaine des sciences de la Terre.(S, H, A, STSE)
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20ST-ÉA.1 (a)

20ST-ÉA.1 (b)

20ST-ÉA.1 (c)

20ST-ÉA.1 (d)

20ST-ÉA.1 (e)

20ST-ÉA.1 (f)

20ST-ÉA.1 (g)

20ST-ÉA.1 (h)

20ST-ÉA.1 (i)

20ST-ÉA.1 (j)

Études autonomes

L'élève devra :

20ST-ÉA.1 Créer et exécuter un
plan qui démontre une
compréhension approfondie d'un
sujet ou d'une probléma�que
abordés durant le cours de
Sciences de la Terre 30.

L'élève :

Rédige une proposi�on d'enquête scien�fique se
rapportant à un sujet à l'étude dans le cadre de Science s de la Terre 30 et
qui comprend:

une ques�on testable;
une hypothèse;
une concep�on expérimentale qui perme�ra de tester l'hypothèse;
des procédures détaillées pour la collecte et l'analyse des données.
(STSE, H)

Réalise une expérience élaborée par l'élève en respectant
les protocoles scien�fiques établis.(S, A, H, STSE )

Monte un por�olio qui démontre une compréhension d'un
sujet d'intérêt lié aux sciences de la Terre. (H, A)

Par�cipe à une expérie nce sur le terrain en lien avec un ou
plusieurs sujets des Sciences de la Terre 30, et en donne une rétroac�on.
(A, STSE)

Conçoit et évalue l'efficacité d'un disposi�f, d'un modèle
ou d'une technique qui démontre les principes scien�fiques sous-jacents à
un concept lié au x sciences de la Terre. (STSE, H)

Débat d'une ques�on liée aux sciences de la Terre, y
compris l'élabora�on de documents pour appuyer les arguments pour ou
contre une posi�on. (H, S, A)

Communique les résultats de recherches menées, p. ex. un
montage, un exposé, une performance, une démonstra�on, une chanson,
un jeu, une publicité, une ¿uvre ar�s� que ou un rapport de recherche. (A)

Construit un ou�l (p. ex. rubrique, liste de contrôle, un
formulaire d'autoévalua�o n, un formulaire d'évalua�on par les pairs) pour
évaluer le processus et les produits impliqués dans une étude dirigée par
l'élève. (H, A)

Prend en considéra�on les catastrophes naturelles faisant
les manche�es et discute des causes de ces phénomènes ainsi que de
leurs effets sur l'environnement naturel et humain. (H, STSE, A )

Crée un profil de la Terre à l'endroit où il se trouve, en
repérant celui-ci sur la coupe géologique de la Saskatchewan, établissant
un lien avec l'histoire géologique de la région. (H, A)
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30ST-FO.1 (a)

30ST-FO.1 (b)

30ST-FO.1 (c)

30ST-FO.1 (d)

30ST-FO.1 (e)

30ST-FO.1 (f)

30ST-FO.1 (g)

30ST-FO.1 (h)

30ST-FO.1 (i)

30ST-FO.1 (j)

Fondements des sciences de la Terre

L'élève devra :

30ST-FO.1 Étudier la nature
pluridisciplinaire des sciences de
la Terre.

L'élève :

Représente les grands domaines des sciences de la Terre et
les grands sujets dans chacun de ces domaines. (H, STSE, A)

Fait la dis�nc�on entre les grandes sphères des sciences
de la Terre, soit:

la biosphère;
la lithosphère;
l'atmosphère;
l'hydrosphère.(S)

Discute des raisons pour lesquelles les géoscien�fiques
analysent, les interac�ons entre deux sphères de la Terre ou plus, lors de
l'étude des processus de la Terre . (STSE)

Représente des in terac�ons entre deux sphères de la
Terre ou plus, dans le contexte d'un endroit par�culier ou d'un problème
par�culier.(H)

Explique la raison pour laquelle les spécialistes des
sciences de la Terre u�lisent une approche systémique en considérant les
fron�ères, les entrées et sor�es d'informa�on et les boucles de rétroac�on
lors de l'étude des ques�ons liées aux sciences de la Terre. (STSE, H, A)

Donne des exemples de la fa çon dont les géo scien�fiques
recueillent des preuves à l'aide:

d'analyse s sur le terrain ;
d'é tudes exp érimentales ;
de mod élisa�on. (STSE)

Iden�fie comment les g éoscien�fiques s'appuient sur les
principes et les processus des domaines scien�fiques tels que la biologie,
la chimie, l'inf orma�que, la géologie, les mathéma�ques et la physique,
afin de répondre à leurs ques�ons. (STSE)

Iden�fie des problèmes rencontrés en Saskatchewan qu'on
pourrait aborder dans l'op�que des sciences de la Terre, p. ex. l'érosion
des sols, l'érosion des berges.(S)

Reconnait comment les observa�ons historiques et
contemporaines, y compris celles des Premières Na�ons et des Mé�s,
contribuent à une meilleure compréhension des processus de la Terre.
(STSE, A)

Détermine comment les méthodes et les principes des
sciences de la Terre s'appliquent à l'étude d'autres planètes et astres.
(STSE, H)
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30ST-FO.1 (k) Indique l'importance de l'apport des Canadiens au
domaine des sciences de la Terre. (S, STSE)
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30ST-FO.2 (a)

30ST-FO.2 (b)

30ST-FO.2 (c)

30ST-FO.2 (d)

30ST-FO.2 (e)

30ST-FO.2 (f)

30ST-FO.2 (g)

30ST-FO.2 (h)

30ST-FO.2 (i)

30ST-FO.2 (j)

L'élève devra :

30ST-FO.2 Examiner les éléments
de preuve et l'importance de la
théorie de la tectonique des
plaques dans l'explica�on des
caractéris�ques géologiques.

L'élève :

Discute de l'importance de la tectonique des plaques
comme concept unificateur en sciences de la Terre. (STSE)

Explique les principes clés de la théorie de la tectonique
des plaques, y compris la façon dont la théorie englobe les idé es sur la
dérive des con�nents. ( S)

Mène des recherches sur le développement des
hypothèses sur la dérive des con�nents, y compris la preuve (p. ex.
fossiles, minéraux, les déduc�ons de la paléoclima�que et la forme des
con�nents) u�lisées par les scien�fiques pour appuyer ces hypothèses. (S,
H)

Discute de la croyance scien�fique selon laquelle le
mouvement des plaques tectoniques est responsable de la forma�on et de
la désintégra�on des con�nents (p.ex. Pangea, Rodinia et Gondwana) au
cours des temps géologiques. ( S, STSE)

Décrit les caractéris�ques géologiques (p.ex. les fosses
océaniques, les dorsales océaniques, les failles transformantes, les chaines
de montagnes et les arcs insulaires) associées aux fron�ères
transformantes, divergentes et convergentes, en faisant référence:

à l'asthénosphère;
à la lithosphère;
au principe de la convec�on mantellique. ( S)

Établit le lien entre la répar��on des chaines
montagneuses, des volcans et des séismes dans le monde à l'emplacement
et aux fron�ères des plaques lithosphériques. (S, STSE)

Modélise le mouvement des plaques lithosphériques à
travers les temps géologiques et le rapport avec l'histoire géologique de la
Saskatchewan. (H)

Analyse les données, en u�lisant des ou�ls tels que les
photos satellites et le système de posi�onnement global (GPS), pour
déterminer le taux de mouvement rela�f de la plaque lithosphérique. (S)

Prédit l'emplacement futur de la fron�ère de plaques
lithosphériques d'après le ur taux de déplacement actuel et les comparer
ces prédic�ons avec les prévisions scien�fiques. (H)

Détermine le corps céleste (p. e x. Mars, Europa et
exoplanètes) avec des caractéris�ques g éologiques qui peuvent être
expliquées par la tectonique des plaques.(S)
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30ST-FO.3 (a)

30ST-FO.3 (b)

30ST-FO.3 (c)

30ST-FO.3 (d)

30ST-FO.3 (e)

30ST-FO.3 (f)

30ST-FO.3 (g)

30ST-FO.3 (h)

30ST-FO.3 (i)

L'élève devra :

30ST-FO.3

Analyser comment les géologues
u�lisent le registre fossile et les
méthodes de data�on rela�ve et
absolue pour:

déterminer l'histoire
géologique de la Terre;
construire l'échelle des temps
géologiques.

L'élève :

Discute de l'importance pour les géologues de l'échelle des
temps géologiques comme cadre de référence pour comprendre
l'évolu�on au fil du temps:

de la croute terrestre;
des formes de vie;
du climat;
de la posi�on des con�nents au fil du temps. (S)

Explique comment des changements de paradigme (p. ex.
du catastrophisme à l'uniformitarisme) ont influencé la percep�on de
l'histoire géologique de la Terre. ( S, STSE)

Décrit l'importance du registre fossile lorsqu'il s'agit de
soutenir la compréhension scien�fique des temps géologiques et de la
théorie de l'évolu�on. (A, S)

Reconnait que la nomenclature (p.ex. éon, ère, période et
époque) et les grandes divisions de l'échelle des temps géologiques sont
déterminées à par�r de l'interpréta�on du registre fossile par les
scien�fiques. ( S, STSE)

Reconnait que la nomenclature (p. ex. éon, ère, période et
époque) et les grandes divisions de l'échelle des temps géologiques sont
déterminées à par�r de l'interpréta�on du registre fossile par les
scien�fiques.( S, STSE)

Décrit les principaux événements géologiques et
biologiques qui ont eu lieu pendant une période, une époque, une période
ou une époque par�culière de l'échelle des temps géologique s. (H)

Fait des recherches sur les conséquences de cataclysmes,
comme les collisions avec des astéroïdes (à la limite Crétacé-Ter�aire en
Saskatchewan), les glacia�ons et les érup�ons volcaniques, dans le registre
fossile. ( S, H, STSE)

Compare les principes et techniques de la data�on a
bsolue à ceux de la data�on rela�ve et indique quand il convient d'avoir
recours à l'une ou à l'autre forme de data�on. ( S, STSE)

Donne des exemples de concepts clés de la data�on
rela�ve à l'aide de rela�ons stra�graphiques, notamment du :

principe de superposi�on;
principe de l'uniformitarisme ;
principe d'horizontalité;
principe de recoupement;
principe d'inclusion;
principe de la succession faunique;
principe de la con�nuité latérale, et des discordances. (H, S)
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30ST-FO.3 (j)

30ST-FO.3 (k)

30ST-FO.3 (l)

Explique comment et pourquoi les scien�fiques u�lisent
des techniques de data�on radiométrique pour déterminer l'âge absoludes
roches. (H, S)

Discute de la façon dont les scien�fiques révisent l'échelle
des temps géologiques suite à de nouvelles preuves géologiques et
fossiles. (STSE)

Donne des exemples qui démontrent que les géologues
peuvent comprendre la forma�on de la Terre et de son histoire , en
étudiant d'autres objets dans le système solaire.(STSE, A)
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30ST-LS.1 (a)

30ST-LS.1 (b)

30ST-LS.1 (c)

30ST-LS.1 (d)

30ST-LS.1 (e)

30ST-LS.1 (f)

30ST-LS.1 (g)

30ST-LS.1 (h)

30ST-LS.1 (i)

30ST-LS.1 (j)

30ST-LS.1 (k)

Lithosphère

L'élève devra :

30ST-LS.1 Étudier les processus
menant à la forma�on des roches
sédimentaires, ignées et
métamorphiques et des
minéraux.

L'élève :

Se ques�onne sur les caractéris�ques et la forma�on des
roches et des minéraux.

Iden�fie les caractéris�ques que les géologues u�lisent
pour déterminer si un matériau de la Terre est un minéral.

Compare les trois méthodes principales de forma�on des
minéraux (c'est à dire précipita�on de la ma�ère minérale, cristallisa�on
de la roche en fusion et la sédimenta�on ) résultant des processus
géologiques.

Observe et classe des échan�llons de roches et de
minéraux d'après leurs propriétés physiques standards (p. ex. clivage,
cassure, structure cristalline, dureté, éclat et trait).

Dis�ngue les trois grands types de roches (sédimentaires,
ignées [ou magma�ques] et métamorphiques) d'après leur processus de
forma�on, y compris l'effet du temps, de la chaleur et de la pression.

Décrit les transi�ons de base inhérentes au cycle des roches
et les forces qui perturbent l'équilibre pour provoquer ces transi�ons.

Classe les roches ignées selon des critères tels que la
méthode de forma�on (p. ex. intrusive ou extrusive) et la composi�on
minérale (p. ex. felsique ou mafique).

Expliquer comment les géologues peuvent déduire
comment a été formé une roche ignée en examinant sa texture ( p. ex.
intrusive ou extrusive).

Décrit la façon dont les mécanismes généraux des
processus:

d'altéra�on mécanique et chimique
d'érosion;
de dépôts,

contribuent au développement des roches sédimentaires.

Compare les principales caractéris�ques des
environnements de dépôts con�nentaux, marins et transitoires
(sédimentai res) grâce à l'u�lisa�on de structures telles que la taille des
grains, la literie, les marques d'ondula�on, les fissures de boue et les
fossiles dans diverses forma�ons rocheuses sédimentaires.

Décrit comment les agents du métamor phisme (p. ex.
chaleur, pression, contrainte direc�onnelle et circula�on des fluides)
influencent la forma�on de roches métamorphiques.
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30ST-LS.1 (l)

30ST-LS.1 (m)

30ST-LS.1 (n)

30ST-LS.1 (o)

30ST-LS.1 (p)

Compare les caractéris�ques des roches métamorphiques
foliées et non foliées.

Explique pourquoi les endroits où l'ac�vité de roches
ignées et l'ac�vité des roches métamorphiques se produit en corréla�on
avec les limites des plaques et le mouvement des plaques.

Établit le lien entre l'emplacement et la composi�on des
couches sédimentaires à des événements majeurs, tels que:

les érup�ons volcaniques;
les glacia�ons;
les inonda�ons;
la forma�on de montagnes;
le métamorphisme.(S)

Crée et valide, avec l'aide d'autres personnes, une
ressource telle qu'un guide de terrain pour un minéral en par�culier ou un
groupe de roche.

Fait des recherches sur la façon dont la société fait usage
de roches sédimentaires, ignées et métamorphiques à des fins diverses
telles que:

l'art;
l'architecture;
les matériaux industriels;
les ressources énergé�ques, y compris le pétrole, le gaz naturel, la
potasse et l'uranium. (STSE, H, A)
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30ST-LS.2 (a)

30ST-LS.2 (b)

30ST-LS.2 (c)

30ST-LS.2 (d)

30ST-LS.2 (e)

30ST-LS.2 (f)

30ST-LS.2 (g)

30ST-LS.2 (h)

30ST-LS.2 (i)

L'élève devra :

30ST-LS.2 Examiner les processus
et les technologies servant à
repérer et à extraire les
ressources minérales et les
combus�bles fossiles à l'échelle
locale, provinciale et mondiale.

L'élève :

Iden�fie l'emplacement, la méthode d'extrac�on, les
u�lisa�ons et l'incidence économique des principales ressources minérales
et pétrolières (p. ex. l'or, les diamants, les terres rares, le cuivre, le zinc, le
kaolin, le charbon, la potasse, l'uranium, le sel et le sulfate de sodium ) au
niveau local, provincial et mondial.

Indique les caractéris�ques géologiques du sous-sol des
principales ressources minérales (p. ex. l'or, les diamants, les terres rares,
le cuivre, le zinc, le kaolin, le charbon, la potasse, l'uranium, le sulfate de
sodium et le sel), des pierres de construc�on, de l'agrégat et des
ressources pétrolières de la Saskatchewan.

Examine l'incidence du milieu de dépôt et de l'histoire
géologique, y compris l'épaisseur d u dépôt et la stabilité ou l'instabilité
géologique sur l'emplacement des principales ressources minérales et
pétrolières de la Saskatchewan.

Compare le fonc�onnement et l'u�lité des différentes
méthodes d'imagerie (p. ex., l'imagerie gravimétrique, l'imagerie
magné�que, l'imagerie électromagné�que et l'imagerie sismique) pour
repérer des gisements de ressources dans la roche dure et dans la roche
tendre.

Iden�fie des anomalies révélées sur les levés géo physiques
ou les cartes géologiques, et les relie aux caractéris�ques structurelles et
aux dépôts de ressources associées.

Explique comment les géologues se servent des
applica�ons:

des ondes de volume (à savoir des ondes P longitudinales et des
ondes S trans versales) ;
des ondes de surface;
des lois de la réflexion et de la réfrac�on,

pour déterminer la présence et la posi�on des dépôts géologiques
économiquement u�les.

Modélise un levé sismique en u�li sant des ou�ls tels qu'un
détecteur de mouvement à ultrasons.

Reconnait l'importance d'obtenir des échan�llons de
surface ou de sous-sol pour examiner les caractéris�ques physiques et la
géochimie des éléments poten�ellement minéralisés et des gisements de
ressources naturelles.

Discute de s défis d'ingénierie (p. ex. gouffres , forma�on de
Blairmore pour l'extrac�on de potasse et le sou�en au sol et dans le sous-
sol dans les mines de roche dure) liés à l'explora�on mi nière souterraine
en Saskatchewan.
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30ST-LS.2 (j)

30ST-LS.2 (k)

Explique le fonc�onnement de diverses technologies
d'extrac�on de ressources de surface et du sous-sol telles que les sables
bitumineux, l'huile de schiste et la potasse, ainsi que leurs effets sur
l'environnement.

Recherche des solu�ons aux ques�ons économiques et
environnementales que soulève l'extrac�on de ressources géologiques en
Saskatchewan (p. ex. la ges�on des résidus miniers et des polluants, la
remise en état de sites d'exploita�on à ciel ouvert, l'incidence écologique
des pipelines, l'épuisement des ressources et le main�en de la qualité de
l'eau).
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30ST-LS.3 (a)

30ST-LS.3 (b)

30ST-LS.3 (c)

30ST-LS.3 (d)

30ST-LS.3 (e)

30ST-LS.3 (f)

30ST-LS.3 (g)

30ST-LS.3 (h)

30ST-LS.3 (i)

30ST-LS.3 (j)

30ST-LS.3 (k)

L'élève devra :

30ST-LS.3 Analyser la géographie
physique comme le résultat des
processus:

de dépôt
de météorisa�on;
d'érosion;
de mouvement de masse.

L'élève :

Décrit,à par�r d'observa�on, des modelés courants du
relief en Saskatchewan, p.ex. moraines, marmites de géant, drumlins, bu�
es, coulées, dunes, lacs en croissant ou bras morts et vallées fluviales.

Explique comment des modelés spécifiques du relief de la
Terre sont la conséquence des processus associés au dépôt et à la
dénuda�on , p. ex. la météorisa�on, l'érosion, le processus fluvia�le, le
mouvement de masse, le pergélisol, le transport et le dépôt.

Explique comment des anomalies géologiques existant en
Saskatchewan, telles que les dunes de l'Athabasca, les collines Cypress, les
falaises de sab le Nipekamew et la vallée Qu'Appelle, découlent du
processus de dépôt et d'érosion.

Décrit les effets de la météorisa�on mécanique et de
l'érosion, y compris de la glacia�on, sur la géographie physique de la
Saskatchewan.

Explique l'importance de la météorisa�on chimique pour:

la qualité du sol et sa forma�on;
le dioxyde de carbone atmosphérique;
le cycle géochimique. (S, A)

Explique comment les scien�fiques u�lisent les colonnes
stra�graphiques pour dé duire l'éléva�on du niveau de la mer
(transgression) et la chute du niveau de la mer (régression) au cours des
temps géologiques.

Formule une hypothèse sur le rôle possible du processus
d'érosion dans la forma�on d'en�tés géographiques existant sur Mars et
sur d'autres astres.

Conçoit et teste un modèle de structure ou de processus
pour résister à des phénomènes à court terme , ou les a�énuer (p.ex.,
inonda�ons, tempêtes de vent, tsunami, ondes de tempête et sé isme) ou
à long terme (p. ex. érosion et cratères ) qui affectent la géographie de
surface.

Applique des techniques de cartographie, telles que la
créa�on et l'interpréta�on des profils topographiques et la transforma�on
des repr ésenta�ons bidimensionnelles (2D) en représenta�ons
tridimensionnelles (3D) , en conver�ssant des cartes géographiques et des
coupes transversales en blocs-diagrammes pour représenter les
caractéris�ques géographiques de surface.

Fait des recherches sur la façon dont les données recueillies
à l'aide de technologies comme les satellites orbitaux et les drones
peuvent servir à documenter l'évolu�on de modelés du relief.

Interprète ou crée une carte géologique, ci vique ou
environnementale en u�lisant un système d'informa�on géographique
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(SIG) pour établir une corréla�on entre la géographie de surface et
l'u�lisa�on humaine des terres.
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30ST-AH.1 (a)

30ST-AH.1 (b)

30ST-AH.1 (c)

30ST-AH.1 (d)

30ST-AH.1 (e)

30ST-AH.1 (f)

30ST-AH.1 (g)

30ST-AH.1 (h)

30ST-AH.1 (i)

Atmosphère et hydrosphère

L'élève devra :

30ST-AH.1 Analyser la
composi�on de l'atmosphère
terrestre et les facteurs qui
influencent les changements de
ce�e composi�on à court et long
terme.

L'élève :

Fait une recherche sur l'évolu�on historique de la
composi�on de l'atmosphère, y compris:

les origines et les sources actuelles de l'azote, de l'oxygène et des
autres gaz (p. ex. argon, dioxyde de carbone, néon, hélium et
méthane );
la composi�on de ces gaz dans l'atmosphère actuelle. (S, H

Décrit comment l'atmosphère contribue à protéger la
Terre de dangers extraterrestres (p. ex.les vents solaires et les météores) et
à maintenir l'équilibre thermique qui contribue au main�en de son champ
magné�que.

Fait des recherches sur la façon dont l'équilibre océanique
en oxygène et dioxyde de carbone influe sur la composi�on de
l'atmosphère terrestre.

Explique comment les scien�fiques des sciences de la
Terre u�lisent des do nnées telles que la composi�on de la glace, la
croissance des arbres, le contenu sédimentaire et les reliefs pour déduire
la composi�on des climats anciens.

Décrit les caractéris�ques:

d'événements clima�ques notables (p.ex. ac�vité volcanique,
l'événement de la Grande Oxyda�on, l' épisode glaciaire dit « Terre
boule de neige » et les collisions d'astéroïd es) dans l'histoire de la
Terre;
des impacts de ces événements sur la composi�on de l'atmosphère
et leur corréla�on avec les enre gistrements fossiles et rocheux. (H,
STSE)

Étudie la fonc�on et le fonc�onnement de diverses
technologies (p. ex . les satellites en orbite terrestre, les drones, les ballons
météorologiques, les fusées sondes et les radiosondes) u�lisées pour
recueillir des données sur la composi�on de l'atmosphère.

Détermine, à par�r des données d'archives, s'il y a un
changement dans la fréquence et la violence de phénomènes
météorologiques extrêmes (p.ex.des tornades, des ouragans et des
blizzards).

Étudie les effets d'El Niño et de La Niña sur le climat de la
Saskatchewan et prédit les incidences de ces phénomènes clima�ques sur
les saisons futures, en s'appuyant sur des données historiques. (S, H, STSE

Émet une hypothèse sur les changements que devrait subir
l'atmosphère d'autres planètes pour qu'il puisse y avoir vie sur celles-ci.
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30ST-AH.1 (j)

30ST-AH.1 (k)

Reconnait que les quan�tés de méthane dans l'atmosphère
de la planète Mars pourraient être la preuve de l'existence de bactéries
anaérobies semblables à celles qu'on trouve sur Terre.

Fait un lien entre des observa�ons concernant des
tempêtes terrestres et des tempêtes semblables sur les planètes gazeuses
géantes.
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30ST-AH.2 (a)

30ST-AH.2 (b)

30ST-AH.2 (c)

30ST-AH.2 (d)

30ST-AH.2 (e)

30ST-AH.2 (f)

30ST-AH.2 (g)

30ST-AH.2 (h)

30ST-AH.2 (i)

30ST-AH.2 (j)

30ST-AH.2 (k)

30ST-AH.2 (l)

L'élève devra :

30ST-AH.2 Examiner les
caractéris�ques de l'hydrosphère
et la façon dont l'hydrosphère
interagit avec l'atmosphère, la
biosphère et la lithosphère, et les
affecte.

L'élève :

Décrit la répar��on de l'hydrosphère dans les eaux
souterraines, les eaux de surface, les océans, les glaciers et l'atmosphère.

Discute des types de preuves recueilli es par les
scien�fiques pour déterminer l'existence d'eau sur d'autres planètes et
astres.

Fait des recherches sur les technologies (p. ex .
l'acous�que, l'imagerie, les balises et les véhicules sous-marins) et sur les
processus u�lisés par les scien�fiques pour en apprendre davantage sur
l'hydrosphère.

Étudie comment des facteurs tels que la porosité et la
perméabilité influencent le stockage et le mouvement des eaux
souterraines.

Modélise le mouvement des eaux so uterraines, y compris
l'emplacement et les débits des réservoirs, dans un système souterrain
hypothé�que ou réel.

Donne des exemples de la façon dont les eaux souterraines
fonc�onnent en tant qu'agent d'érosion, résultant en des caractéris�ques
topographiques kars�ques telles que des gouffres, gro�es et résurgences .

Examine comment le stockage, l'écoulement des eaux
souterraines et la profondeur de la nappe phréa�que sont des
considéra�ons clés pour l'emplacement et la maintenance des
infrastructures et des bâ�ments.

Donne des exemples de la façon dont les rivières et les
cours d'eau érodent, transportent et déposent des sédiments pour:

former des vallées de cours d'eau ;
créer des re liefs de sédiments tels que des deltas, des digues et des
cônes alluviaux. (S)

Examine l'importance des glaciers dans le cycle hydrologi
que et le climat de la Terre.

Examine les effets des périodes de glacia�on prolongées, y
compris de l'épisode dit «Terre boule de neige», sur les boucles de
rétroac�on touchant la biosphère et d'autres composantes de la
géosphère.

Examine comment les océans de la Terre affectent le
climat grâce au stockage et au transfert thermique.

Établit le lien entre l'emplacement des grands courants
océaniques entra inés par le vent et la circula�on thermohaline sur Terre.
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30ST-AH.2 (m)

30ST-AH.2 (n)

30ST-AH.2 (o)

Décrit les façons dont les changements dans des facteurs
tels que:

la salinité de l'océan ;
la température de l'océan ;
les vents de surface,

influencent les processus de convec�on océanique et de circula�on
thermohaline.

Examine l'impact du changement clima�que sur la
capacité des océans:

de modérer la température;
d'absorber le dioxyde de carbone;
de résister à l'acidifica�on.(S, STSE)

Examine le rôle des organismes gouvernementaux et non
gouvernementaux dans l'étude des effets de l'ac�vité humaine sur une ou
plusieurs composantes de l'hydr osphère.
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Toute pensée est  contextualisée!
Donc l'élève  qui vit un
appren�ssage et  une évalua�on 
contextualisés développe  une
compréhension plus  app rofondie,
peut faire le  transfert de ses 
connaissances et a un  ancrage
pour une étude  interdisciplinaire.

Les sciences et les autres ma�ères
Le contexte fournit une significa�on, une per�nence et une u�lité à 
l'appren�ssage. L'élève qui apprend les sciences en contexte devient 
responsable de son appren�ssage et engagé da ns celui -ci. Il peut faire
des liens  avec son vécu et trouver l'appren�ssage plus signifiant. Ces
liens perme�ent  également à l'élève de faire des liens entre les
résultats d'appren�ssage en  sciences ainsi qu'entre les appren�ssages
en sciences et les autres ma�ères.  Plus l'élève fera l'expérience de liens
variés et forts, plus son appren�ssage sera  approfondi.
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